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Résurrection !?
Ils étaient si nombreux, un certain vendredi, au pied de la colline, à 
se réjouir de cette mort et à rire de ce mort. Il n’y avait plus personne, 
un certain dimanche, pour célébrer la vie et reconnaître le Vivant, ou 
si peu…
C’est pourtant cet événement d’un tombeau vide qui donne tout son 
sens à notre espérance, tout son poids à notre foi, toute sa vitalité à 
notre amour. Mais il n’y avait personne. Personne ! Comme pour nous 
dire que ce ne sont pas les chiffres, les nombres qui comptent. Ils ne 
sont rien, ils ne disent rien. L’essentiel est ailleurs. On a beau dire que 
les chiffres sont imparables, qu’ils expriment la réalité, la vérité. Mais 
qu’est-ce que la vérité ?
Il n’y avait personne, ou presque, comme pour nous faire saisir que 
bien pauvres et malheureux sont ceux qui résument la foi ou l’Église 
à des chiffres, à des quantités, à des additions. Ce faisant, ils sous-
traient la vie, multiplient les occasions de jugement, et divisent la 
communauté.
Il n’y avait personne, ou presque. Mais les quelques-uns qui sont venus, 
deux ou trois femmes apeurées, deux disciples pressés, sont pour nous 
porteurs d’un message tout autre. Heureuse l’Église qui vit, non pour 
des statistiques, mais pour la rencontre ; non pour grossir indéfiniment 
et ainsi s’autosatisfaire, mais pour éclater de joie et d’espérance ; non 
pour elle-même, mais pour écrire les pages blanches de l’Évangile.
Un Évangile qui n’est pas enfermé dans des dogmes, affaibli par des 
certitudes, faussé par une théologie, réservé à un lieu, annoncé à des 
purs. Mais un Évangile qui est ouverture, « la pierre était déjà roulée », 
mouvement vers un ailleurs, « il vous précède », surprise, « elles ne le 
reconnurent pas », souffle, « Allez ! », et espérance, « c’est là que vous 
le verrez ».
Ils étaient nombreux au pied de la croix, comme ils sont nombreux 
qui s’attardent à l’envie sur les limites, les faiblesses, les déviances et 
les dérives de notre monde et qui, ainsi participent à en propager les 
ondes négatives.
Ils étaient peu nombreux face au tombeau vide, pourtant porteurs de 
tant de motifs de confiance pour aborder un avenir, à-venir, riche de 
possibles, de rencontres, de solidarités… de vie.
Résurrection !? À chacun de choisir s’il veut être spectateur de mort 
ou acteur de vie, en Église et dans le monde, en espérance et en 
confiance.

Frédéric Wennagel
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Les Éclaireuses et Éclaireurs Unionistes de France 
constituent aujourd’hui le mouvement de scoutisme 
d’inspiration protestante de référence. Mouvement 
d’éducation populaire, les EEUdF s’adressent aux 
jeunes de 8 à 19 ans. Une cinquantaine de jeunes 
participent aux activités dans l’agglomération 
mulhousienne au chalet du temple de Riedisheim, 
12 rue de la Marne, 68400 Riedisheim.

• Les Louvettes et les Louveteaux – 8 
à 12 ans Jouer et découvrir : Avec de 
l’imagination, grandir en s’amusant et agir avec 
enthousiasme !

• Les Éclaireuses et Éclaireurs – 12 à 
16 ans Construire et partager : Développer 
ses compétences et prendre des responsabilités au 
sein d’une équipe et vivre l’aventure du camp !

• Les Aîné(e)s – 16 à 18 ans 
Entreprendre et rencontrer : Mener un projet 
d’envergure, s’ouvrir au monde et aux autres, agir 
pour la solidarité, l’environnement.

• Les Responsables – à partir de 17 ans  
S’engager : Encadrer un groupe d’enfants ou 
d’adolescent, militer pour les valeurs du scoutisme et 
suivre une solide formation.

Les Cadres locaux – le réseau d’adultes   
Soutenir le scoutisme unioniste : Accompa-
gner les responsables dans chaque groupe local, 
faire partager son expérience et communiquer sur 
les actions de son groupe local.

ÉCLAIREUSES ET ÉCLAIREURS  

UNIONISTES DE FRANCE
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SÉJOUR  
JEÛNE, PRIÈRE ET 

MARCHE
Dans le cadre idyllique des 

Hautes-Vosges,  
quelques jours de vacances  

du 19 au 26 avril au Hohrodberg.

Vacances hors du vacarme et de l’agitation, 
vacances pour l’appareil digestif, pour respi-
rer le grand air, se ressourcer et s’encourager 
les un.es les autres.

Pour tout renseignement et inscription : 
Anne Heitzmann, pasteure
06 56 79 03 14 ou annerhg@yahoo.com.

• �Dimanche 10 avril après-midi, excur-
sion à Durmenach : « Une histoire 
du judaïsme alsacien » (Inscription 
requise).

• �Du mercredi  27  avr il  au ven -
dredi  13  mai, exposition « Des 
lumières dans la nuit, les justes 
parmi les Nat ions d ’A lsace ». 
À l’initiative de la Mairie de Mul-
house, cette exposition aura lieu 
à la Cour des chaînes, 15 rue des 
Franciscains.

AMITIÉ  JUDÉO-CHRÉTIENNE

4



AUMÔNERIES
ÉTABLISSEMENTS SANITAIRES 
ET MÉDICO-SOCIAUX

GHRMSA : Groupe hospitalier de la Région de Mulhouse 
et Sud Alsace

•  Pasteure référente de l’aumônerie protestante : 
Nicole Girard
03 89 64 61 42 - nicole.girard@ghrmsa.fr

Centre hospitalier de Mulhouse

•  En cas d’absence ou d’urgence : accueil MMPA 
08 89 64 60 08 qui transmettra

•  Pasteure Nicole Girard

•  Mme Fabienne Bringia, aumônier, 
03 89 64 61 42 
présente le jeudi

Maison du Diaconat 
(Cliniques Roosevelt & Fonderie, CSSR Saint-Jean 
Sentheim)

•  Pasteure-référente : Emmanuelle Di Frenna-Peccarisi
06 79 45 73 71 - edifrenna@yahoo.fr - 
aumônerie.diaconat@mulhouse.fr
présente du lundi au vendredi sur les sites Roosevelt 
et Fonderie, le jeudi sur Sentheim, le samedi sur 
appel pour tous les sites.

•  Pasteur Hubert Freyermuth 
06 03 51 83 69 (pour demande de visite ou toute 
autre renseignements)
aumonerie@diaconat-mulhouse.fr
présent le mardi et jeudi sur Fonderie

Lalance

•  Mme Fabienne Bringia, aumônier,
03 89 50 67 50 et/ou 06 84 72 27 32, 
présente le mardi

Pfastatt

•  Mme Fabienne Bringia, aumônier,
03 89 52 11 11 poste 8131,
présente le mercredi

Masevaux

Tél. au 03 89 82 43 93 pour une visite ou participer au 
culte (1er et 3e dimanches du mois)

CHS Rouffach

•  Pasteur Martin Wehrung, 
06 25 44 26 68

Autres établissements

Demander au personnel de soin ou au pasteur du lieu

AUMÔNERIE DE PRISON

Maison d’arrêt de Mulhouse

•  NN

Maison centrale d’Ensisheim

•  M. Paul Jung
03 89 49 34 96

Ass ociation Saint-Étienne Réunion
12 rue de la Synagogue, 68100 Mulhouse

03 89 46 58 25
ass.stetienne.reunion@wanadoo.fr

http://sermulhouse.blogspot.fr/
Pasteur animateur : 

Roland Kauffmann, 06 87 50 76 24
Président : Vincent Frieh

CONSISTOIRE RÉFORMÉ DE MULHOUSE
PRÉSIDENT DU CONSISTOIRE
Pasteur Frédéric Wennagel - Tél. : 03 89 75 40 87
9 faubourg de Colmar, 68700 Cernay - f.wennagel@free.fr

SECRÉTARIAT : ouvert du lundi au jeudi de 8h15 à 12h et de 13h15 à 16h45, 
le vendredi de 8h45 à 12h et de 12h45 à 15h
Tél. : 03 89 42 38 95  - secretariat.epral-mulhouse@orange.fr
Maison du protestantisme, 12 rue de la Synagogue, 68100 Mulhouse 

Vous pouvez retrouver toutes nos infor-
mations sur notre site où nous avons 
repris la publication hebdomadaire de nos 
méditations sur les vitraux du temple (ser-
mulhouse.blogspot.com/p/un-vitrail-par-
jour.html). Pour les recevoir directement 
par mail, il vous suffit de nous adresser 
un message à ass.stetienne.reunion@
wanadoo.fr.
Le chantier de rénovation du temple 
St-Étienne n’étant toujours pas terminé, 
nous avons été contraints de reporter ou 
délocaliser les concerts et manifestations 
prévues ce mois d’avril.

Concerts
Dimanche 3, 17h, église Ste-Geneviève, 
Collegium musicum de Mulhouse, La 
légende de Peer Gynt contée par A.-L. 
Boeglin et mise en musique par Grieg. Plein 
tarif 10 €, réduit 5 €, gratuit pour les moins 
de 12 ans (sur justificatif).
Vendredi saint 15, 17h, temple St-Paul, 
chœur et orchestre du Chant sacré de 
Mulhouse. J. S. Bach, cantates no 4 Christ 
lag in Todesbanden & 198 Trauerode. 
J. Dey, soprano, A. Schlick, alto, P. Labiche, 

ténor, P. Widmer, basse, direction Luc 
Brinkert. Entrée libre, plateau.

Théologie pour les curieux
Les samedis 9 et 23 à 10h30, Maison du 
protestantisme, 12 rue de la Synagogue. 
Ces rencontres sont ouvertes à toute 
personne, avec ou sans appartenance 
religieuse.

Pro-Fil
Groupe d’échange sur le cinéma dans une 
perspective protestante. Veuillez vous 
reporter à www.sermulhouse.blogspot.
fr/p/pro-fil-mulhouse.html.

▲
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Vie de l’UEPAL

Cette question résonne diffé-
remment selon le lieu où on 
la pose.

1. 
Partons de nos Églises. Prenez votre 
lieu de vie. J’imagine que la réponse 
à la question posée sera différente 
venant par exemple d’une paroisse 
luthérienne ou d’autres communau-
tés protestantes de tradition réfor-
mée voire de bien des communautés 
catholiques, donc de ce qu’on appelle 
les Églises historiques d’un côté, et 
puis des Églises libres, en particulier 
de type baptiste ou pentecôtiste ou 
« évangélique » de l’autre côté. […] 
Où donc Dieu s’en est-il allé ? Des 
Églises historiques vers les Églises 
libres, en particulier celles nommées 
et qui ont une grande force d’attrac-
tion et un réel rayonnement ? Il est 
juste de ne pas éluder cette question. 
Parlons-en donc !
Il y a les Églises libres en forte crois-
sance. C’est sans doute juste en partie 
seulement qu’elles recrutent leurs 
membres parmi les Églises histo-
riques. Ce qui est vrai, c’est qu’elles 
attirent du monde que les Églises his-
toriques n’attirent plus. Et comment 
ne pas nous réjouir de cela ? Et nous 
réjouir de l ’expérience du Christ 
que des hommes et des femmes, des 
jeunes, des gens venant de ce qu’on 
appelle les couches populaires, des 
personnes en perdition, ou en besoin 
de communauté ou tout simplement 
en quête, font dans ces Églises ? De 
l’aide que ces personnes y trouvent, 
de la nouvel le orientat ion qu’y 

découvre leur vie, de la communion 
fraternelle qu’elles y vivent ?
Et il y a les Églises historiques souvent 
à la peine. Il faut cependant diffé-
rencier. Il y a telles communautés 
qui se meurent. Mais il y en a aussi 
qui attirent, même si c’est autrement 
que les Églises libres. Vous avez sans 
doute tels exemples de cela, là où 
vous vivez. Les exemples peuvent 
être bien différents entre eux. Ce qui 
peut attirer, c’est ici une prédication 
substantielle, structurante, éclairante 
liée à une liturgie travaillée et ouverte 
sur le monde ; c’est là un culte litur-
gique beau, habité, une célébration 
de la sainte cène nourrissante, une 
prédication peut-être plus simple 
mais également nourrissante ; ou 
encore un culte charismatique, avec 
un accueil chaleureux, des chants 
vivants de louange qui cimentent un 
groupe, une prédication d’éveil en 
même temps que d’approfondisse-
ment. Qui voudrait opposer ces dif-
férentes formes de rassemblements ? 
Ne sont-elles pas complémentaires ?
L’évidence, c’est que les Églises libres 
et les Églises historiques représentent 
deux « types » d’Églises différents et 
qui sont largement irréductibles l’un 
à l’autre ; chacun a sa raison d’être. 
Donc, ne pas entrer dans un rapport 
de force, ne pas combattre l’autre 
« type » en absolutisant le sien propre 
comme s’il était le seul.
[…] Nous sommes appelés, les uns 
et les autres, de quelque « type » 
que nous soyons, à nous ouvrir à 
cette diversité, laquelle ne doit pas 
mettre en cause l’unité au sens de 

la communion (koinônia), du fait 
que chaque « type » est centré sur le 
Christ et par conséquent sur l’Église 
du Christ : celle-ci a différentes expli-
citations. Jésus avait 12 apôtres (il y a 
aussi les 70 et les 500 !), chaque apôtre 
avait son profil propre. L’important, 
et cela est décisif, c’est la rencontre, 
la visitation réciproque, la reconnais-
sance mutuelle. […]

2. 
Pour importante que soit cet te 
question de la coordination entre 
Églises libres et Églises historiques, 
on reste entre soi, entre chrétiens, 
entre Églises. Il y a le risque, et il 
est réel, de s’enfermer dans le cercle 
des Églises ; on parle alors d’ecclé-
siocentrisme, l’Église est son propre 
centre (nombrilisme ecclésial !). 
Cela conduit facilement à une exa-
cerbation dans les relations entre les 
différentes Églises : quand on ne voit 
que soi-même, comment ne pas voir 
dans l’autre Église, qui de son côté 
ne voit que soi-même, une rivale, 
et réciproquement ! Les tensions, et 
puis les conf lits, sont préprogram-
més. Où donc Dieu s’en est-il allé ? 
Dans telle Église plutôt que dans 
telle autre ? La question prise ainsi, 
conduit à un esprit de soupçon, de 
suspicion, de méfiance. Un tel esprit 
n’est pas celui du discernement mais 
du jugement, n’est pas constructeur 
d’Église mais bien plutôt destruc-
teur et de la vérité et de l ’amour, 
n’ouvre pas à l’autre, à l’altérité, à 
Dieu, aux différentes expressions de 
l’Église une du Christ mais enferme 

OÙ DONC DIEU S’EN 
EST-IL ALLÉ ?

 
Le 12 février dernier, à l’initiative des paroisses de la Dynamique mulhousienne,  

le professeur émérite Gérard Siegwalt, ancien professeur de dogmatique à la faculté 
de théologie protestante de Strasbourg, nous a invité en l’église Saint-Martin à réfléchir 

à la question « Où donc Dieu s’en est-il allé ? », en lien avec la publication de son 
dernier ouvrage en date La réinvention du nom de Dieu (Labor et Fides, 2021).

Vous en trouverez ci-dessous de larges extraits (le texte complet 
est disponible sur le site protestants.mulhouse.fr).

666
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Gérard Siegwalt 

dans le propre soi, où la respiration 
étouffe. La diversité des Églises est 
un défi libérateur pour la tentation 
de la clôture sur soi et donc du renie-
ment du Dieu toujours plus grand. 
[…]
Nous vivons dans un monde, une 
civilisation marquée par l’oubli 
de Dieu. […] Le fait aujourd’hui 
est une év idence  :  Dieu est 
absent de la conscience générale 
de nos contemporains. Non seu-
lement les sciences de la nature 
n’ont pas besoin de ce qu’on 
appelait « l ’hypothèse Dieu » 
pour expliquer l’origine et l’évo-
lution du monde ; de manière 
toute concrète, la plupart de nos 
contemporains vivent leur vie 
sans aucune référence à Dieu. 
Et dans notre civilisation où tout 
paraît faisable, il n’y a pas de place 
pour Dieu. […] L’athéisme n’est plus 
aujourd’hui une idéologie particu-
lière ; il est l’air que nous respirons. 
Le philosophe Martin Heidegger 
parlait de l’oubli de l’être ; je parle 
de l’oubli de Dieu. Notre civilisation 
dominante, compte tenu du fait que 
les religions n’y sont pas absentes – 
nous vivons dans une société pluri-
religieuse ! – est caractérisée en tant 
que telle par l’indifférence religieuse, 

et la culture dominante est celle de 
l’ignorance religieuse.
Comment cet état de choses pour-
rait-il ne pas concerner les Églises 
et les chrétiens, d’autant plus que le 
sécularisme de notre société n’existe 
pas seulement à l’extérieur de nous ! 

Le sécularisme nous colle à notre 
propre peau ; nous nous y confor-
mons nous-mêmes de bien des 
manières en tant que croyants. Si 
nous confessons bien que Dieu est le 
Seigneur du monde, que signifie cette 
confession face à l’évidence de l’oubli 
de Dieu inhérent au sécularisme ? 
Certes, il n’est pas question de nour-
rir la nostalgie de la société dite chré-
tienne d’hier ou de citer en exemple 
les pays musulmans où s’applique 
la charia. La théocratie, c’est-à-dire 

une religion politique, une religion 
qui détient le pouvoir temporel, ou 
encore un pouvoir temporel au nom 
d’une idéologie religieuse, c’est la 
perversion à la fois de la religion et 
de la politique. Souvenons-nous, en 
tant que chrétiens, de la parole de 

Jésus devant Pilate : « Mon royaume 
n’est pas de ce monde » (Jn 18.36). 
[…] Nous avons là la base biblique 
de ce qui allait devenir la doctrine 
des deux règnes : le règne tempo-
rel, celui du politique, et le règne 
spirituel, celui du religieux. […] Le 
spirituel n’est pas extérieur au tem-
porel ; tout au contraire, il rayonne 
dans le temporel, mais dans le 
sens de sortir le temporel de son 
enfermement sur lui-même, de le 
relativiser : il est (selon l’expres-

sion de D. Bonhoeffer) de l’ordre de 
l’avant-dernier, alors que le spirituel 
est de l’ordre de la réalité dernière.
Les chrétiens, les Églises : concer-
nés par l’oubli de Dieu qui caracté-
rise notre civilisation, concernés par 
notre propre oubli de Dieu, et cela à 
cause de notre foi en Dieu !

3. 
Où donc Dieu s’en est-i l  a l lé  ? 
Voilà que nous sommes réveillés 
en tant que civilisation dans notre 

Vie de l’UEPAL

La diversité des 
Églises est un défi 
libérateur pour 
la tentation de la 
clôture sur soi et 
donc du reniement 
du Dieu toujours 
plus grand. 

.../...
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Vie de l’UEPAL

indifférence théologique, dans notre 
oubli de Dieu ! N’assistons-nous pas à 
l’ébranlement des fondements mêmes 
de notre civilisation ? 
Je ne parle pas tant de la pandémie du 
coronavirus : c’est là non pas quelque 
chose de non important, mais son 
importance est seconde ; la pandé-
mie est l’effet d’autre chose, elle est 
un symptôme, la cause est autre. La 
pandémie est une conséquence de 
la catastrophe écologique et de son 
implication – la catastrophe clima-
tique –, et cette catastrophe est due 
à une relation fausse de notre civi-
lisation moderne (l’évolution com-
mence avec l’avènement des temps 
modernes) et donc de l ’humanité 
occidentale, de nous-mêmes, vis-à-vis 
de la nature, vis-à-vis de notre terre. 
L’Homme, le « maître et le possesseur 
de la nature », disait le philosophe 
Descartes, et c’est bien là désigner 
ce qui est au fondement de la civili-
sation dominante et qui aujourd’hui 
est remis fondamentalement en 
question, non pas par une théorie 
humaine mais par la résistance de la 
nature elle-même à son asservisse-
ment par l’Homme. La catastrophe 
écologique et climatique qui porte en 
elle la pandémie comme conséquence 
(une conséquence, il y en a d’autres, 
déjà connues et encore inconnues), un 
jugement immanent, dans lequel l’hu-
manité récolte ce qu’elle a semé : c’est 
cela un jugement immanent, lequel 
est donc imputable à l ’Homme, à 
notre civilisation moderne. Je parle de 
ce jugement immanent comme d’un 
choc pour nous les humains, pour 
la conscience humaine : un choc du 
réel, apte à nous réveiller dans notre 
sommeil dogmatique de civilisation. 
Ce jugement immanent, ne serait-il 
pas une parole de Dieu, un rappel, au 
cœur de l’oubli de Dieu, du Créateur 
et donc aussi de la qualité de création 
de la nature ?
Il y a, en plus de la catastrophe natu-
relle, la catastrophe sociétale de la 
justice respectivement de l’injustice 
entre les peuples et dans les peuples 
entre les catégories sociales, entre 
les riches toujours plus riches et les 
pauvres toujours plus pauvres. Elle 
porte en elle une menace majeure 

pour la paix, pour la cohésion entre 
les humains et pour l ’humanité 
même de l’être humain, donc pour 
la solidarité interhumaine. Elle ouvre 
à la barbarie dans laquelle peut s’en-
gouffrer à tout moment l’humanité.
Et puis i l  y a les catast rophes 
humaines personnelles qui, en notre 
temps, sont celles de tous les temps 
et qui prennent en même temps des 
dimensions nouvelles. Malheur, 
faute et donc culpabilité, addiction et 
donc possession par telle puissance 
à laquelle on s’est livré et dont on est 
désormais prisonnier.
Le choc du réel peut prendre toutes 
ces formes, naturelles, collectives, 
personnelles. Ce choc du réel suscite 
des angoisses en nous, dans toute 
l’humanité. Je qualifie la génération 
présente comme génération du cri. Il 
y avait les gilets jaunes, il y a Greta 
Thunberg et les jeunes qui se sont 
levés pour la justice climatique, il 
y a d’autres cris, jusqu’à ceux, aux 
motivations parfois confuses et 
contradictoires, pour ou contre les 
migrants, pour ou contre le pass vac-
cinal, etc. Ces angoisses et le choc 
du réel qui est à leur base ne sont-ils 
pas à chaque fois la porte d’entrée 
pour une question ultime : celle de 
la survie de l’humanité, de la justice 
entre les Hommes, du sens de la vie, 
du salut dans la perdition… […]
Ici, je voudrais lire avec vous un pas-
sage biblique qui peut être éclairant 
pour notre situation d’aujourd’hui 
comme je viens de l’esquisser rapide-
ment. […] L’évocation de ce passage 
comporte la question : sommes-nous 
aujourd’hui aussi dans un contexte 
d ’expérience, de vécu, où nous 
sommes, en tant qu’humanité, invi-
tés à réinventer le nom de Dieu ?
Genèse 4.26b : « C’est alors que l’on 
commença à appeler (crier) le nom 
du Seigneur ».
- Contexte de Gn 4.26b : le meurtre 
d’Abel par Caïn raconté au début 
du chapitre, puis la première civili-
sation, avec l’évocation des arts et 
métiers et également la violence qui 
la caractérisent, mais aussi le surgis-
sement d’une nouvelle génération.
- « C’est alors » : un commencement, 
dans ce contexte.

- « On commença à crier (qara) au 
nom ». Balbutiement d’une nomina-
tion, d’un nom en gestation dans le 
contexte – critique – évoqué.
- Le nom crié est celui de YHVH (il 
s’agit du tétragramme – Yahvé – que 
le juif pieux ne prononce pas). Le sens 
de ce nom est seulement donné dans 
Exode 3 : c’est le nom du Rédempteur. 
De là, YHVH devient aussi, par une 
sorte de rétrojection jusqu’aux ori-
gines du monde, le nom du Créateur 
(Gn 2), lequel est désigné dans Gn 1 
par le nom de « Elohim ».
Certains exégètes proposent de lire 
le tétragramme : Yahou – « c’est lui » : 
cela suggère la naissance d’un nom 
à partir du « bas » qu’est le contexte 
mentionné. On peut trouver une 
sorte de réplique dans l’expérience 
pascale des disciples dans Jn 21.7 : 
« C’est le Seigneur ».
Dans un contexte d’absence de Dieu, 
d’enfermement du monde sur lui-
même, la brèche d’un cri dans l’ho-
rizon qui ouvre celui-ci au-delà de 
lui. Du neuf apparaît, une autre pos-
sibilité de vivre, d’être, d’agir. Où 
donc Dieu s’en est-il allé ? De l’ou-
bli de Dieu, en venons-nous, sous 
la pression des impasses du monde 
actuel telles qu’elles s’attestent dans 
les catastrophes mentionnées, à réin-
venter le nom de Dieu ?

4. 
Qu’est-ce qui est en jeu dans le cri de 
notre génération ? Je vois un double 
enjeu.
Le 1er enjeu, c’est de savoir si le cri 
va s’ouvrir à Dieu ou se fermer à lui. 
Pour comprendre cet enjeu, il est bon 
de nous rappeler un targum, c’est-à-
dire une lecture/une interprétation 
du verset lu dans la tradition juive. 
Le voici : « À Seth, il naquit un fils 
Enosch. C’est là la génération durant 
laquelle ils commencèrent à se four-
voyer : ils fabriquaient des idoles et 
ils désignaient leurs idoles du nom 
de la parole de Yahvé ». Là où dans le 
texte biblique il est parlé du nom du 
Seigneur, le targum parle d’idoles. 
C’est là ce qui est en jeu dans le cri : 
ce cri va-t-il aboutir au nom de Dieu 
ou va-t-il remplacer les idoles de 
notre civilisation – l’argent, l’intérêt 

.../...
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et le profit, le consumérisme comme 
implication du productivisme ; et 
puis le pouvoir, la domination sur 
la nature ou sur d’autres peuples 
ou catégories sociales ou d’autres 
humains ; le jeu avec la sexualité ou 
avec la drogue (quelle qu’elle soit) et 
donc l’addiction à un pouvoir dont 
on devient l’esclave ; bref : l’argent, 
le pouvoir, le sexe – par des idoles 

revues, un peu ajustées, autrement 
empaquetées mais qui restent, en 
fait, des idoles ? Quel gain alors par 
rapport au présent ? Ce sera, en fin 
de compte, du pareil au même, rien 
de fondamentalement différent et 
nouveau par rapport à la situation 
qui suscite le cri. L’enjeu est le sui-
vant : Les idoles ou Dieu, Dieu ou les 
idoles ? […]

L’autre – le second – enjeu, c’est de 
savoir si les religions d’une manière 
générale, le christianisme d’une 
manière particulière vont pouvoir 
aider le cri qui en appelle au Seigneur, 
à Dieu, à dépasser la tentation de 
l’idolâtrie et à advenir dans le sens 
du nom de Dieu.   

Pour aller plus loin
Pour ceux et celles d’entre vous qui aimeraient poursuivre la réflexion en ce sens, vous 
trouverez dans le livre La réinvention du nom de Dieu quelques indications, en rela-
tion avec ce qui y est dit sur la transmission en tant que le fait d’une tradition vivante 
de foi, sur l’interprétation (l’herméneutique) et donc l’actualisation du message 
biblique, sur la prophétie qui est cette actualisation dans le sens du discernement 
des esprits et pour autant que celui-ci est donné, mais aussi sur l’accompagnement 
(de l’ordre de la maïeutique) des personnes et des groupes porteurs du cri, en vue de 
l’accouchement, à travers le cri et ce qui s’y balbutie, du nom et de son effectivité, de 
sa puissance créatrice et recréatrice. […]
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	 NANIE N’EST PAS MORTE…
  Catherine Pichard-Knorst

J’étais jeune lorsque Nanie est 
morte, son mari est mort de tris-
tesse quelques années après. Ils 

m’avaient légué leur maison ; celle où 
j’ai passé les doux moments de mon 
enfance. Nono m’a appris à bricoler 
et Nanie à cuisiner. Je passais mes 
étés avec eux, entourée d’animaux 
et d’amour.
Leur vie a été ponctuée de drames. 
Ils ont affronté la guerre avec la perte 
d’êtres aimés, ils ont connu la faim, 
la douleur de ne pas pouvoir avoir 
d’enfants et le cancer qui a empor-
té Nanie après des années de lutte. 
Nono travaillait à la mine et lorsque 
la cloche sonnait, annonçant la fin 
du travail, Nanie allait se recoiffer 
et mettre un tablier tout propre : une 
autre époque.
Nanie était très croyante, elle lisait la 
Bible chaque jour. Elle m’a inculqué 
ses valeurs chrétiennes : la tolérance, 
le respect, le travail. Jusqu’à son der-
nier souff le, elle priait son Dieu. Je 
n’ai jamais pu aller sur sa tombe.
Lorsque j’étais malade, elle me cou-
chait dans son grand lit, en face d’un 
énorme tableau qui me terrifiait ; il 
représentait Jésus lors de son dernier 
repas, entouré de ses disciples. Je me 
cachais sous les couettes.
Aujourd’hui, je suis seule dans 
cette maison. J’ai commencé les 
travaux. J’ai mis l’énorme tableau 
au grenier. J’ai passé toute la jour-
née à peindre cette chambre qui est 
désormais la mienne. Le soir, érein-
tée, je me couche dans le grand lit 

Tu as été une joie pour Nono et moi. 
Et nous voulons le meilleur pour toi. 
J’espère que tu seras heureuse dans 
cette maison. Il y a quelques jours, je 
t’ai expliqué que j’allais bientôt partir, 
dans un lieu que je ne connais pas 
mais où Dieu serait présent. Du haut 
de tes huit ans, tu as d’abord pleuré, 
puis tu m’as regardé en me disant : je 
déteste ton Dieu.
Te connaissant, ma petite, je sais que 
tu n’es pas allée sur notre tombe. Je 
voudrais que tu y ailles, il y a quelque 
chose pour toi là-bas.
Je t’aime.
Nanie »
J’ai pleuré longtemps. Je n’avais 
aucune envie de faire un pèlerinage 
dans le petit cimetière du village. Je 
me suis couchée tôt, les mots de Nanie 
résonnaient dans mon sommeil. À 
mon réveil, mon regard s’est tourné 
vers la fenêtre : la trace de la croix 
était toujours visible ! Décidément, 
Dieu était un peu trop présent dans 
cette maison !
Je n’arrivais à rien faire, tout me 
ramène à Nanie. Il fallait que je sache.
Le cimetière était joli, il y avait des 
arbres, de la verdure. Il m’a fallu un 
peu de temps pour trouver la tombe. 
Il y avait des fleurs et juste une pierre. 
Dans cette pierre était incrustée une 
croix en bois, la même taille, la même 
forme que la marque sur mon mur. 
Ce n’était pas un crucifix, la croix 
était vide ; à côté, une inscription : 
CHOISIS LA VIE ! Et là j’ai compris. 

que j’ai gardé ; les fenêtres ouvertes 
donnent sur un magnifique jardin 
encore sauvage. Je pense à Nanie : 
comment pouvait-elle croire en Dieu 
après tout ce qu’elle avait enduré ? 
Elle avait été malade plus de six ans 
et, à cette époque, il n’y avait guère de 
prise en charge de la douleur. J’ai du 
mal à comprendre ce Dieu d’amour 
dont elle me parlait si souvent. Un 
Dieu qui sacrifie son fils me laisse 
perplexe ; je n’ai rien demandé. La 
crucifixion est un acte barbare. La foi 
ne veut rien dire pour moi.
Les rayons du soleil me réveillent, 
le bleu des murs est lumineux. Une 
belle journée se prépare. La peinture 
est sèche, je vais pouvoir mettre la 
deuxième couche. Mon regard est 
attiré vers le mur près de la fenêtre. 
En séchant, la trace d’une croix est 
apparue. Nanie avait certainement 
accroché un crucifix. Je ne me sou-
viens pas d’en avoir vu un dans cette 
pièce ; pas de ça dans ma chambre ! Je 
donne plusieurs coups de pinceau et 
la croix disparaît.
Je monte au grenier. Je déplace des 
cartons pour faire de la place et je 
trouve une boîte avec mon nom ; c’est 
l’écriture de Nanie. À l’intérieur, j’y 
trouve sa Bible et une lettre qui m’est 
adressée, elle a été écrite quelques 
semaines avant sa mort ; j’avais huit 
ans.
« Ma chère enfant,
Je ne sais pas quel âge tu auras quand 
tu trouveras ce mot.
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LA PRIÈRE, UN CHEMIN 
POUR SORTIR DU PÉCHÉ

  Agnès Lefranc

Qu’est-ce que le péché ? Savons-nous encore, en 2022, ce que veut dire ce mot ? Plus 
important encore : savons-nous ce qu’est le pardon, la miséricorde de Dieu pour nous ? 

Connaissons-nous la joie d’être, comme David dans le psaume 51, lavés, renouvelés, libérés ? 

Da ns ce psau me, 
David ne cherche 
pas à minimiser 

sa responsabilité ni à se 
trouver des circonstances 
atténuantes  : i l a péché, 
et il le sait. Ce qu’il a fait 
est grave : rempli de désir 
pour la belle Bethsabée, 
i l a envoyé au front son 
mari, Urie le Hitt ite, et 
s’est arrangé pour qu’il y 
soit tué. Dans le psaume, 
i l le reconnaît, en agis-
sant ainsi, il s’est révolté 
contre Dieu lui-même  : 
« Contre toi et toi seul j’ai 
péché  »,  s’ écr ie-t-i l .  Le 
péché contre l’autre nous 
coupe de la source, nous 
éloigne du Créateur lui-
même. « Ma faute est tou-
jours devant moi ». 

Crier vers Dieu
Le péché se dresse entre 
les autres et nous, il nous 
enferme, il nous isole. Nul 
besoin pour cela d’avoir 
tué ou commis l’adultère. 
Pécher, c’est se replier sur 
soi, c’est ne plus être capable 

Grain de sable

Reconnaître 
son péché
Le résultat ? C’est une nou-
velle création. « Crée pour 
moi un cœur pur, Dieu ; 
enracine en moi un esprit 
tout neuf ». Le David d’après 
l’épisode avec Bethsabée ne 
sera plus jamais le même 
homme. Ayant traversé et 
assumé ses ténèbres, il aura 
compris qu’il ne se suffit 
pas à lui-même, et qu’il ne 
peut vivre que du souff le 
que Dieu lui donne. 
Faut-i l  reléguer le mot 
péché au rang des anti-
quités ? Je ne le crois pas. 
Nous avons tous besoin de 
reconnaître notre péché, 
d ’e n  ê t re  d é l iv ré s .  Et 
quelle grâce, quelle joie il 
y a à accueillir le pardon ! 
David, à travers cette tra-
versée de ses ténèbres, cette 
acceptation de ses limites 
et cet accueil du pardon 
sans condition de Dieu, a 
trouvé la joie véritable. Et 
cette joie nous est promise 
à nous aussi.    

de regarder l’autre, de l’en-
tendre, de lui accorder une 
place ; c’est saturer l’espace.
Ce qui est beau, dans ce 
psaume, c’est que David, 
dans l’acte même de prière, 
est en train de sortir du 
péché ; il est déjà guéri, déjà 
sauvé, puisqu’il crie vers 
Dieu, puisqu’il a besoin de 
son secours. Et sa prière, en 
filigrane, nous dit la ten-
dresse de Dieu, sa miséri-
corde : « Aie pitié de moi, 
mon Dieu, selon ta fidéli-
té ». Le mot hesed est infini-
ment plus riche que sa tra-
duction. Hesed, c’est tout à 
la fois la tendresse, la bonté, 
la fidélité. Et il poursuit : 
« Selon ta grande miséri-
corde, ef face mes torts ». 
Le mot désigne ici l’utérus 
féminin, les entrailles. Le 
Dieu que nous prions est ce 
Dieu « pris aux tripes » par 
l’humain, « pris aux tripes » 
quand celui-ci s’éloigne, se 
coupe de Lui, « pris aux 
tripes », aussi, quand i l 
revient. 

Accueillir la vérité
Dès les  premiers mots 
du psaume, nous savons, 
donc,  avec Dav id ,  que 
le pardon est offert, qu’il 
est là, comme une source. 
Mais ce n’est que le début 
du chemin, le psalmiste 
élève la voix et poursuit sa 
prière. Le pardon n’est pas 
un sparadrap rapidement 
collé sur la plaie. Accueillir 
le pardon de Dieu, c’est un 
travail, comme une femme 
entre en travail avant une 
naissance. Accueillir le par-
don de Dieu, c’est lui laisser 
la place, c’est le laisser faire 
en nous. « Voici, tu aimes 
la vérité dans les ténèbres, 
dans ma nuit, tu me fais 
connaître la sagesse », pour-
suit le psalmiste. Le pardon 
nous visite au plus profond 
de nous-mêmes. David doit 
accueillir, au fond de lui-
même, la vérité. La sienne, 
pour que meure le David 
idéal, le David rêvé. Mais 
aussi celle de Dieu : la force 
de sa présence au cœur 
même des ténèbres. 

© Pexels - Pixabay
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ÉLECTIONS PRÉSIDENTIELLE ET LÉGISLATIVES

LA FPF INTERPELLE 
LES CANDIDATS

  D’après les communiqués de la FPF 
(Fédération protestante de France)

Le protestantisme français veut prendre sa part dans le débat citoyen qui s’est ouvert 
en cette période électorale. Il désire formuler une adresse aux candidats et engager le 

dialogue avec eux dans le cadre des élections présidentielle et législatives 2022.

Depuis le 2 février et pendant 
10 semaines jusqu’au premier 
tour de l’élection présiden-

tielle, la Fédération protestante de 
France abordera tous les mardis une 
des 10 thématiques : Laïcité et place 
des religions ; Autonomie et handicap ; 
Pauvreté ; Europe et justice sociale ; 
Écologie et justice climatique ; Égalité 
femmes-hommes ; Exil et accueil des 
réfugiés ; Racisme et xénophobie ; 
Solidarité internationale ; Jeunesse et 
éducation. L’ordre des thématiques 
est choisi en fonction de rendez-vous 
du calendrier et de la complémenta-
rité des thématiques qui se suivent. 
Par exemple, le mardi 8 mars, journée 
internationale des droits des femmes, 
a été présentée l’adresse concernant 
l’Égalité femmes-hommes.

Suivez la thématique 
de chaque semaine
L’adresse du protestantisme est com-
posée en 10 thèmes sélectionnés par 
le conseil de la FPF qui sont portés par 
des experts de ces questions : prési-
dents d’Églises, acteurs protestants de 
l’action sociale et experts qui viennent 
énoncer des questions vives sur un 
thème pour lequel ils sont acteurs 
légitimes.
Chaque thème comporte la même 
construction éditoriale : des éléments 
contextuels, trois points clés, une 
question aux candidats, un encart sur 
l’impact de la crise sanitaire sur la 
thématique.
L’ensemble de l’adresse sera trans-
mis aux candidats et aux parlemen-
taires et attendra des réponses écrites 
ou sous forme de rendez-vous en 

Toutes les informations : www.protestants.org.

visioconférence avec les signataires 
et le président de la Fédération pro-
testante de France. Retrouvez chaque 
semaine à la Une du site de la FPF le 
focus sur une des 10 thématiques, une 
vidéo et une émission radio tous les 
15 jours croisant deux thématiques 
qui se suivent.
Les protestants pourront s’ils le sou-
haitent s’approprier et diffuser cette 
adresse et inviter chacun·e au débat 
sur ces questions sensibles en famille, 
en paroisse, dans les pôles de la FPF, 
en société auprès des élus et des pou-
voirs publics, etc.

Vigie de la République
Que cette adresse à l’occasion des 
élections de l’année 2022 suscite de 
votre part des réponses publiques qui 

éclairent tous les citoyens et facilitent 
les choix de chacune et de chacun. Que 
cette adresse, enfin, nous encourage à 
prendre notre part de responsabilité 
dans la vie citoyenne : par les réponses 
que vous saurez nous faire connaître 
et que nous attendons, d’une part, et 
par le geste indispensable du vote par 
lequel nous nous engageons d’autre 
part. Ainsi seront honorés les trois 
termes de notre devise républicain : 
la liberté au fondement de notre 
citoyenneté, l’égalité qui nous tient 
toutes et tous à équidistance de la 
loi et enfin la fraternité dont je peux 
rappeler que La Cimade entre autres a 
contribué à sa reconnaissance comme 
valeur de principe constitutionnel 
le 6 juillet 2018. Nous adresser aux 
candidats à l’élection présidentielle, 
c’est aujourd’hui encore protester 
publiquement de notre foi en Christ 
et vivre librement notre citoyenneté. 
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LA FÉDÉ

WEEK-END DES JEUNES 
PROTESTANTS

  Fédération française des associations chrétiennes

Du 6 au 8 mai, les jeunes adultes protestants 
de toute la France se retrouvent à Paris pour 

un week-end de rencontres et de débats.
Découvrez le programme de la Bible 

en 6 ans pour l’année 2022 ! 

La Fédération française des 
associations chrétiennes 
d’étudiants, souvent abrégée 

en « La Fédé », est un mouvement 
de jeunesse protestant indépen-
dant, fondé en 1898. Association 
reconnue d ’uti lité publique, 
elle participe à la structuration 
du protestantisme français au 
XXe siècle. Les 6, 7 et 8 mai, elle 
organise sa rencontre nationale 
avec les étudiants et jeunes adultes 
protestants.

Au programme
Un débat sur notre place à tenir en 
tant que jeunes protestants face à 
la nouvelle poussée des idées d’ex-
trême droite.
Comme protestants, nous sommes 
héritiers spirituels d’une histoire 
de lutte pour le respect de la liber-
té de conscience et d’expression, 
travaillés par la question de la 
grâce, c’est-à-dire la dignité et 
l’accueil inconditionnel de tout 
être. Comment résister aux idées 
xénophobes qui se diffusent dans 
la société ?
Comme jeunes, nous devrons 
assumer toute notre vie les choix 
politiques effectués aujourd’hui, 
et subir les conséquences de 
tous les renoncements à prendre 
à bras le corps les enjeux de ce 
siècle. Comment faire entendre 
notre voix et agir concrètement 
ensemble ?

État des lieux
Nous ferons ensemble un état des 
lieux des rencontres régulières qui 

BRÈVES
Un curé et Luther
Pour le curé des Sables-d’Olonne, Luther a 
aidé le catholicisme à évoluer. Le père Antoine 
Nouwavi est titulaire d’un doctorat en théolo-
gie et lors d’une conférence pour un groupe 
interreligieux il aborde, en dialogue avec le 
pasteur Jacques Hostetter, « Luther, fondateur 
du protestantisme ». Pour le curé, Luther est à 
l’origine de vastes évolutions du catholicisme 
et a suscité des changements politiques et 
culturels. Il a obligé l’Église à se remettre en 
cause et à ouvrir la pratique religieuse au plus 
grand nombre.

www.actu.fr/le-journal-des-sables 
le 18/02/22

Démolition
On a rarement l’habitude d’entendre parler 
du protestantisme dans l’Aveyron ruthénois. 
Et pourtant, le presbytère protestant de Rodez 
fait la Une des journaux locaux. En effet, le 
bâtiment est jugé insalubre et le Conseil 
presbytéral se pose la question de sa démo-
lition. D’autres travaux sont à prévoir aussi 
sur le temple, dont l’installation de la cloche 
trop grosse pour le clocher. Un très généreux 
cadeau d’une communauté helvétique.

www.centrepresseaveyron.fr 
le 06/02/22

Prier pour la paix
Avec la guerre en Ukraine, c’est la paix en 
Europe qui est menacée, selon la Comece 
(Commision des épiscopats de la Communauté 
européenne). Les évêques de France ne 
cachent pas non plus leur inquiétude et ont 
relayé l’invitation du pape François à jeûner 
et prier pour la paix le 2 mars, premier jour 
du carême. De leur côté, des chrétiens lancent 
des chaînes de prière, comme Johanne, une 
jeune étudiante lyonnaise qui propose de 
réciter chaque jour la prière de saint François 
d’Assise, « Seigneur, fais de moi un instrument 
de ta paix ».

www.rcf.fr 
le 25/02/22

existent pour les jeunes adultes, 
étudiants et jeunes actifs, dans 
le cadre des paroisses locales de 
nos Églises, et échangerons sur 
les bonnes pratiques mises en 
œuvre par les groupes pour les 
développer.
Puis nous travaillerons sur l’his-
toire et l’avenir de « La Fédé », 
qui, depuis 1898, a été un creuset 
de l’engagement des jeunes pro-
testants en France. Fondée pen-
dant l’affaire Dreyfus, mobilisée 
pour la laïcité et la République, 
dans le christianisme social, 
dans la Résistance et le sauvetage 
des juifs – avec la fondation de 
la Cimade – pour la décolonisa-
tion, les droits des femmes, elle 
est aujourd’hui prête pour un 
nouveau départ.    

Inscription et informations
aeppwelcom@gmail.com.
Association des étudiants pro-
testants de Paris, 4 rue Titon, 
75011 Paris.
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Quelques participants, dont Jean-Pierre Sternberger, à Prague en 2016

Internationales

BIBLE, CULTURE ET HISTOIRE

LES RENCONTRES PROTESTANTES 
FRANCO-TCHÈQUES

  Véra Fichant
organisatrice

Des rencontres riches en émotion et découvertes, des liens qui se sont tissés entre 
protestants d’Europe centrale et occidentale : une aventure qui va reprendre cet été.

Année 1988 : en lien avec la 
Communauté des sœurs 
de  Pome y rol ,  de s  per-

sonnes issues des Églises françaises 
et tchécoslovaques se réunissent au 
sein d’un groupe baptisé « Femmes de 
nos Églises ». Jusqu’à la Révolution de 
velours, ce ne sont alors que de dis-
crètes visites « privées ». Après la chute 
du Mur et l’ouverture des frontières, 
les participants tchèques et slovaques 
peuvent participer officiellement aux 
retraites à Pomeyrol, bénéficiant en 
grande partie de la prise en charge 
assurée par le groupe français, du fait 
des difficultés matérielles persistantes.

Entre Histoire et actualité
Difficile de détailler ici le programme 
de ces sessions, sur plus de 30 ans. 
Christiane Dieterlé, alors bibliste de la 
région Rhône-Alpes, en fut l’interve-
nante dès 1990. On peut citer : le travail 
sur le thème de la liberté, ô combien 
important pour les amis tchèques qui 
émergent de 40 années d’enfermement. 
Une session au nord de Prague, dans les 
monts du Géant, autour de Matthieu 18 
(l’Église tchèque, bientôt séparée de 
l’État, va devoir se prendre en main). 
En automne 1996, en Moravie, nous 
avons pour thème « Vivre dans une 
Europe multiconfessionnelle », alors 
que Tchèques et Slovaques voient 
apparaître dans leurs pays doctrines et 
sectes de toutes sortes.
Les visiteurs français approfondissent 
leur connaissance de l’histoire du 
protestantisme tchèque, dont certains 
aspects ressemblent à l’histoire mouve-
mentée française. La Réforme tchèque, 
intervenue 100 ans avant Luther, la 
période de la contre-Réforme, avec 
Jean Amos Comenius, la communauté 
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des « Frères moraves » expatriée en 
Allemagne du nord…
Pour équilibrer notre rythme de travail 
intensif, ont été proposées des excur-
sions touristiques ou culturelles, des 
conférences, sans oublier le culte franco- 
tchèque, grand moment de commu-
nion au-delà des barrières ! Avant de 
regagner la France, il est maintenant 
de tradition de séjourner à Prague pour 
profiter de la ville et de ses spectacles.

Rendez-vous cet été
Ainsi ont alterné tous les deux ans 
séjours en France et séjours en pays 
tchèque, les derniers dans le temps se 
déroulant à Prague, puis Marseille, 
Strmilov en Bohème du sud, la 
Drôme… avant que d’impératives 
raisons sanitaires nous aient ame-
nés en 2020 puis 2021 à différer nos 
rendez-vous.
Dieu voulant, c’est du 13 au 20 août 
2022, dans la ville d’eau de Jesenik, 
au nord de la très belle région de la 
Moravie, que nous nous retrouverons 

pour une lecture des paraboles de 
Jésus, avec Jean-Pierre Sternberger. Les 
équipes se sont en partie renouvelées. 
De nouvelles questions et préoccupa-
tions se posent à nos communautés. 
Nous les partagerons comme nous 
partagerons à nouveau les joies de la 
découverte réciproque.
Depuis les toutes premières rencontres, 
exposés et débats ont toujours été tra-
duits. Il n’y a donc aucun obstacle à ce 
que de nouvelles personnes viennent 
prolonger avec nous l’aventure.
Si le cœur vous en dit, et la curiosité 
de l’autre, l’envie de partager, l’amour 
d’autres paysages… n’hésitez pas ! Les 
inscriptions sont ouvertes. À cet été en 
Moravie ?    

Prix de la semaine à Jesenik : environ 
250 € (repas, excursions, entrées visites). Ne sont 
pas compris : le voyage France-Prague (aller et 
retour), le séjour éventuel à Prague et le voyage 
aller-retour Prague-Jesenik.
Renseignements et inscriptions : 
vera-fichant@orange.fr – Tél. 06 81 67 42 56.
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Le pasteur Christian Krieger, président de la Conférence des Églises européennes

Internationales

CONFÉRENCE DES ÉGLISES EUROPÉENNES

TRADUIRE L’AMOUR DU CHRIST 
DANS UN CONTINENT EN GUERRE

  Gérald Machabert
journal Réveil

Le thème L’amour du Christ mène le monde à la réconciliation et à l’unité qui a rassemblé 
150 participants d’Églises européennes, les 25 et 26 février, a fortement résonné 

avec l’actualité du continent, au lendemain de l’invasion russe de l’Ukraine.

La Conférence des Églises euro-
péennes (CEC) organisait une 
pré-assemblée à l’échelle euro-

péenne préparant à la 11e Assemblée 
du Conseil œcuménique des Églises 
qui se tiendra à Karlsruhe du 31 août 
au 8 septembre prochain.
Le programme avait été intention-
nellement modifié dans les heures 
précédentes pour laisser place aux 
échanges de nouvelles en provenance 

d’Ukraine. « Hier matin, la nouvelle 
de l’entrée de l’armée russe en Ukraine 
menant l’offensive sur Kiev nous a 
submergés, consternés, révoltés, dépi-
tés », a souligné le pasteur Christian 

Les Églises se révèlent. Ainsi que les 
organisations œcuméniques ». Pavlo 
Smytsnyuk, directeur de l ’Insti-
tut d’études œcuméniques à Lviv 
(Ukraine), avait été invité à partager 
ses réflexions sur la situation ukrai-
nienne et sur les toutes premières 
réactions des Églises.
Au-delà de l ’Ukraine, les parti-
cipants ont, pour beaucoup, insis-
té sur les questions de justice et 
de repentance pour faire écho au 
thème de la 11e Assemblée du COE, 
afin que puissent véritablement se 
vivre la réconciliation et l ’unité. 
Ainsi, Michel Charbonnier, pasteur 
de l’Union des Églises méthodistes 
et vaudoises (Italie), a-t-il appelé à 
reconnaître que « certes, l’Europe est 
un lieu de réconciliation, si l’on parle 
de la France et de l’Allemagne. Mais, 
c’est également le lieu de l’exportation 
de conf lits ailleurs dans le monde. 
Aujourd’hui, beaucoup de causes aux 
migrations trouvent leur origine en 
Europe, alors que celle-ci se trans-
forme en forteresse. Il nous faudrait 
parler plus de justice ».

Devenir anticonformistes
Des propos qui ont également trou-
vé écho dans les paroles d’Odair 
Pedroso Mateus, vice-secrétaire 
général par intérim du COE – rap-
pelant que celui-ci et le mouvement 
œcuménique moderne étaient nés 
des cendres du dernier conflit mon-
dial  : « aujourd’ hui, pour pouvoir 
être porteurs d’espoir dans un monde 
où les valeurs dominantes sont le 
racisme, le nationalisme, l’économie 
ultralibérale, les chrétiens doivent 
devenir anticonformistes ! »   

©
 C

E
C

/A
lb

in
 H

ill
er

t

Krieger, président de la CEC. Dès son 
message d’ouverture, il a tenu à rap-
peler que « l’Évangile de Jésus-Christ 
véhicule un message de paix pour 
toute l’humanité qui appelle à un pro-
fond respect de la dignité de chaque 
être humain ». Christian Krieger a 
également lancé un fort appel : « à 
l’échelle de l’Union européenne, les 
responsables politiques et la commu-
nauté internationale, ne doivent pas 
économiser leurs efforts pour limi-
ter l’hémorragie du sang innocent et 
retrouver le chemin du dialogue diplo-
matique et l’ordre international ».

Pas d’amour sans justice
Pour les 150 participants des Églises 
orthodoxes, anglicanes et protes-
tantes, cette rencontre au lende-
main de l’entrée de l’armée russe en 
Ukraine était un « moment véritable-
ment apocalyptique », selon les mots 
de Pavlo Smytsnyuk, « dans le sens 
étymologique du terme : l’apokalypsis 
est un dévoilement, une révélation. 

Les responsables 
politiques ne doivent 
pas économiser leurs 
efforts pour retrouver 
le chemin du dialogue 
diplomatique
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Au fil des textes

LECTURES 
D’AVRIL

LUC 17.11-19

LES NEUF LÉPREUX
  Hanitra Ranaivoson

pasteure à Manosque (Haute-Provence)

Alors que Jésus chemine vers Jérusalem, voici que 
viennent à sa rencontre dix lépreux ; une rencontre 
qui, comme beaucoup de rencontres de l’Évangile, va 

conduire à une guérison, ou plutôt à dix guérisons.

Croire à une parole ?
Ce récit – sans geste thérapeutique autre qu’une parole qui ne 
dit pas en elle-même la guérison, mais qui envoie directement la 
faire constater – nous interpelle. Comment faire constater quelque 
chose que nous n’avons pas encore expérimenté ? Comment se 
mettre en route et croire que cette parole prononcée par le Christ 
sera effective ? C’est un des lieux où ce récit nous interpelle en nous 
rappelant qu’il faut parfois un pas de foi pour découvrir que cette 
Parole en laquelle nous avons mis notre foi n’est pas une parole en 
l’air, mais qu’elle peut radicalement changer nos vies.

Indifférents à la grâce ?
Ce qui me frappe également dans ce récit, c’est le fait qu’un seul 
homme revient en arrière pour rendre grâce. Comme si, pour les 
neuf autres, cette grâce particulière n’impliquait pas pour eux de 
revenir auprès de Celui par qui elle était arrivée ! Comme si elle 
était, quelque part, banale… un dû et non un don.
Alors que nous allons vers Pâques, je me suis mise à relire ce texte 
en m’interrogeant sur mon approche de la grâce de Dieu. Dans 
quelle mesure ne suis-je pas un peu comme ces neuf lépreux ? 
Oubliant Celui par qui elle m’arrive, oubliant de dire merci, ne 
mesurant pas toujours la valeur de la grâce reçue… combien elle 
m’a émerveillée, et qu’elle n’est en rien un dû mais un cadeau 
merveilleux.

Une guérison plus profonde
À l’approche de Pâques, le lépreux samaritain me rappelle la valeur 
de cette grâce, qui me pousse à revenir auprès de Celui par qui elle 
m’arrive. Il me dit que ce retour pourrait être l’occasion de vivre une 
guérison plus profonde, une occasion pour (ré)entendre cette parole 
qui me (re)met en route : « Lève-toi et va, ta foi t’a sauvé ».   

©
 W

ik
im

ed
ia

 C
o

m
m

o
ns

©
 P

ix
ab

ay

Date Lectures du jour Psaumes
V 1 ................. Psaume 79........................................93
S 2 ................. Psaume 81 ........................................94
D 3 Psaume 82 126
 Ésaïe 43.16-21 
 Philippiens 3.8-14 
 Jean 8.1-11 
L 4 ................. Luc 17.1-19 ........................................95
Ma 5 .............. Luc 17.20-37 ....................................96
Me 6 .............. Luc 18.1-17 .......................................97
J 7 ................. Luca18.18-34 ...................................98
V 8 ................. Luc 18.35–19.10 ...............................99
S 9 ................. Luc 19.11-27 .................................. 100
D 10 Rameaux 
 Luc 19.28-46 22
 Ésaïe 50.4-7 
 Philippiens 2.6-11 
 Luc 19.28-40 
L 11 ............... Luc 19.47–20.19 .............................101
Ma 12 ............ Luc 20.20-44................................. 102
Me 13 ............ Luc 20.45–21.38 ........................... 103

J 14 Jeudi saint 
....................... Luc 22.1-65 ....................................116
....................... Exode 12.1-14  .....................................
....................... 1 Corinthiens 11.23-26 .......................
....................... Jean 13.1-15 .........................................

V 15 Vendredi saint 
....................... Luc 22.66–23.49 ..............................31
....................... Ésaïe 52.13–53.12  ...............................
....................... Hébreux 4.14–5.10 ..............................
....................... Jean 19.17-30 .......................................

S 16 Samedi saint 
....................... Luc 23.50–24.12...............................30
....................... Exode 14.15-25  ..................................
....................... Romains 6.3-11 ....................................
D 17 Pâques 
 Luc 24.13-35 118.1-20
 Actes 10.34-43   
 Colossiens 3.1-4  
 Jean 20.1-9  
L 18 ............... Luc 24.36-53 ................................. 104
Ma 19 ............ Exode 35.1-29............................... 105
Me 20 ........... Exode 35.30–36.7 ........................ 106
J 21 ............... Exode 36.8-38 ...............................107
V 22 ............... Exode 37.1-29 ............................... 108
S 23 ............... Exode 38.1-31 .............................. 109
D 24 Exode 39.1-31 118.21-29
 Actes 5.12-16 
 Apocalypse 1.9-19 
 Jean 20.19-31 
L 25 ............... Exode 39.32–40.16........................110
Ma 26 ............ Exode 40.17-38 .............................111
Me 27 ........... Hébreux 10.1-18 ............................112
J 28 ............... Hébreux 10.19-39 .........................113
V 29 ............... Hébreux 11.1-19 ............................114
S 30 ............... Hébreux 11.20-29 .........................115

Entrer dans la reconnaissance…
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AVANCER 
AVEC 

LE PARDON

Comme le dit la chanson… « vivre sans tendresse, on ne le pourrait 
pas… », de même vivre sans pardon nous ne le pourrions pas non 
plus. Le pardon ne se confond jamais avec l’oubli ou le refus de 
juger. Le pardon est parfois un long voyage pour véritablement 
« recoudre » le lien défait, pour effacer la mémoire malade et obsédée 

par le ressentiment.  En déliant les Hommes de ce qu’ils ont fait, de ce qu’ils font, 
il s’affirme au contraire comme une ouverture, un nouveau regard sur les choses, 
pour que la vie puisse continuer. Certes, la voie du pardon est étroite, mais c’est la 
seule qui nous permet de continuer la route. 
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La culpabilité est un sentiment qui ne se décrète 
pas. Après le jugement d’un tribunal par exemple, 
une part importante du ministère de l’aumônier 

de prison peut consister à accompagner la prise de 
conscience de son délit par le prisonnier. À l’inverse, 
certaines personnes peuvent se sentir gênées même 
d’exister.

Une ligne de fracture
Dans tous les cas, l’expérience émotionnelle est désa-
gréable. Elle naît du constat de la différence entre ce 
qui est et ce qui aurait dû être, que cela soit fantasmé ou 
factuel. Car la culpabilité peut concerner le psychisme 
d’une personne qui ne correspondrait pas à la vision 
qu’elle a d’elle-même, du sentiment d’échec d’un projet 
non abouti, d’un acte posé qui aurait franchi une limite 
ou un tabou, ou bien de la relation faussée avec une 
personne. Quelle que soit la dimension de l’être humain 
ainsi touché, il s’agit d’une fracture personnelle qui rend 
visibles la finitude humaine et le caractère inaccessible 
des autres. La culpabilité est donc un moteur de régula-
tion sociale et un sentiment naturel avec lequel compter 
dans une réf lexion sur le pardon. 

Intérieure ou extériorisée
La tension, l’anxiété ou l’agitation provoquées par la 
sensation de culpabilité peuvent s’exprimer dans dif-
férents registres. Sur un mode intérieur d’abord par la 
timidité, le remords ou l’autoaccusation, une personne 
peut sanctionner d’elle-même son impuissance à cor-
respondre à ce qu’elle rêvait d’être ou à son absence de 
perfection. Se libérer de ces situations difficiles à vivre 
est par essence délicat, puisque le fautif, le juge et la 
personne qui pourrait pardonner sont un seul et même 
individu. Un travail centré sur l’inconscient est alors 
parfois nécessaire et demande un soutien extérieur. Le 
quasi-doublement des consultations auprès des profes-
sionnels de la santé psychique ces dix dernières années 
en est un signe caractéristique. 

Radicalité et insinuations
Mais pour des natures moins intériorisées, cette tension 
trouve davantage son expression dans des attitudes 

tournées vers l’extérieur. La tension de culpabilité s’as-
socie alors à une émotion fondamentale comme la peur, 
la colère ou la haine, qui génère des comportements de 
type « tout ou rien ». Au cours d’une conversation par 
exemple, vouloir se justifier est avant tout un symp-
tôme de culpabilité. Lorsque celle-ci est associée à 
un sentiment d’impuissance, peuvent apparaître des 
modes d’expressions biaisés, comme de la manipula-
tion ou des insinuations. C’est alors la perversion du 
sentiment de la faute qui dévie la culpabilité et permet 
un relâchement de la tension intérieure. Beaucoup de 
dénis ou de débats publics par exemple, en ne laissant 
pas la place à la contradiction, sont en fait basés sur 
cette structure perverse. Aborder la question de la res-
ponsabilité, voire d’un éventuel pardon, nécessiterait 
alors au préalable une reconnaissance du système mis 
en place, car comment pardonner ce qui n’apparaît plus 
comme une faute ? 

Violence et provocations
Dans des situations extrêmes, le déni de culpabilité peut 
aboutir à de la violence. Nourries avant tout par un rejet 
absolu de la tension intérieure, provocation et violence 
font porter sur autrui la honte, le franchissement des 
limites ou la tension qui ne peuvent s’assumer. Ces 
dernières années, la médiatisation de ces actes dans 
le cadre de combats antiracistes, écologiques ou fémi-
nistes a retracé des limites sociales fortes en valorisant 
le terme « abus » et marqué un tournant dans la prise en 
compte des risques liés à ces comportements extrêmes. 

Le chemin d’un dialogue
La justice a souvent été saisie pour sanctionner les 
faits les plus ultimes. Son rôle est central tant la chose 
jugée peut permettre la reconstruction d’une dignité 
humaine bafouée, l’énoncé d’une parole juste, l’ouver-
ture d’un chemin de dialogue avec soi-même et avec la 
personne lésée. Ce support tangible peut servir de base 
à un pardon ou une parole de libération comme celle 
de l’évangile concernant la femme adultère : « va et ne 
pèche plus ».     

COUPABLE AU QUOTIDIEN

COMMENT S’EXPRIME 
LA CULPABILITÉ

  Marc de Bonnechose
ancien directeur des Œuvres de Saint-Jean

Tapie au fond de soi ou dévoilée publiquement, la culpabilité est le 
fruit d’un écart ressenti entre une norme et la réalité. Ses ressorts 

sont aussi complexes que ses expressions sont variées.

Avancer avec le pardon
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La culpabilité est un sentiment qui ne 
se décrète pas. Elle naît du constat de 
la différence entre ce qui est et ce qui 
aurait dû être. Il s’agit d’une fracture 
personnelle qui rend visible la finitude 
humaine. Elle est donc un moteur de 
régulation sociale et un sentiment 
naturel avec lequel il faut compter 
dans une réflexion sur le pardon.

1919



Pa r d o n n e r ,  c ’e s t 
remettre une dette, 
non pas financière, 

mais symbolique, à celui qui 
nous a offensés, qui a cau-
sé une perte plus ou moins 
grave chez nous, volontaire-
ment ou involontairement. 
Ce sens fondamental du 
pardon apparaît clairement 
lorsqu’on lit en parallèle les 
deux versions du Notre Père 
en grec : l’évangile de Luc 
dit  : « Pardonne-nous nos 
péchés » (Luc 11.4) lorsque 
celui de Matthieu dit littéra-
lement : « Remets-nous nos 
dettes » (Mt 6.12). Le pardon 
est donc une remise de dette 
symbolique de l’offensé à 
l’offenseur.

Remettre les 
compteurs à zéro
Or, l’étymologie du terme 
« communauté » est à ce 

sujet instructive. En latin, 
« cum-munus » signif ie  : 
« avec une dette ». La com-
munauté est le lieu dans 
lequel nous nous reconnais-
sons endettés les uns envers 
les autres, dans un endet-
tement mutuel : nous nous 
sommes réciproquement fait 
du tort, nous avons toutes et 
tous fait mal et subi des bles-
sures, nous avons toutes et 
tous fait du mal et subi du 
mal. Il y a différents niveaux 
de « communauté », depuis 
la famille jusqu’à la commu-
nauté humaine, en passant 
par l’Église locale, la paroisse. 
Les torts et les dettes peuvent 
être de diverses natures, de 
différents ordres, mais il n’y 
a pas de vie communautaire 
sans offense. Et donc sans 
invitation au pardon : à la 
remise de dette.

Toutes les communautés 
de l’histoire humaine ont 
mis en place des rites pour 
effacer les dettes : des dons 
et des contre-dons. Faire 
un présent à quelqu’un, 
c’est chercher à rétablir une 
bonne relation avec lui, 
par-delà les malentendus et 
les blessures involontaires 
infligées. C’est proposer de 
remettre les compteurs à 
zéro, et relancer la vie rela-
tionnelle sur de nouvelles 
bases. Or, le don suscite un 
contre-don : la dette étant 
mutuelle, le don et le contre-
don s’associent pour restau-
rer la relation. Les échanges 
de cadeaux s’accompagnent 
d’échanges de paroles, et 
c’est ici qu’intervient le par-
don. Le verbe « pardonner » 
est composé du préf ixe 
« per- » qui exprime une 
intensification : pardonner, 

c’est donner intensivement. 
À celui qui a une dette envers 
moi, je donne énormément 
lorsque je lui pardonne : je 
lui redonne en effet ce qu’il 
me doit. La parole prend le 
relais du don matériel pour 
signifier que le mal est effacé, 
nettoyé, purifié.

Libérer par la grâce
Le pardon n’est pas une 
spécificité chrétienne. On 
le trouve, sous des formes 
diverses, dans toutes les 
sociétés. Ce qui est propre au 
christianisme, c’est la grâce : 
c’est-à-dire que notre faute 
fondamentale, notre rupture 
avec notre Créateur, nous 
est remise sans condition, 
sans que nous le méritions, 
sans que nous n’ayons rien 
fait pour cela, ni sacrifice, 
ni don, ni contre-don. Elle 
nous a été remise une fois 

DON, CONTRE-DON, PARDON

LA GRÂCE QUI LIBÈRE
  Frédéric Rognon

Pardonner, c’est remettre une dette. Une dette symbolique, bien entendu, liée à une 
offense ou à une blessure morale, mais qui peut avoir aussi des conséquences matérielles 
ou physiques. Selon un ordre croissant de gravité, celui qui est offensé a peut-être reçu 
une insulte, mais a peut-être aussi subi un coup malencontreux dans une bousculade, ou a 

perdu des biens dans un accident, voire est endeuillé par la disparition de ses proches. 

Avancer avec le pardon

© cgrape de Pixabay
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DE L’INDICIBLE 
AUX MOTS
Georges Salines a perdu 
sa fille Lola dans la nuit 
du 13 novembre 2015. 
Elle est morte dans les 
at tentats du Bataclan. 
Parce qu’il avait besoin 
de faire face à cette perte 
et qu’il avait expérimenté 
le chemin des parents de 
victimes, il s’est engagé dans les asso-
ciations d’aide aux victimes et a fondé 
et créé l’une d’entre elles 13onze15. Ce 
parcours, cette lutte, mais plus encore ce 
deuil et ce silence, il en a rendu compte 
dans un premier livre L’indicible de A à Z, 
paru en 2016.
Puis, il a rencontré Azdyne, père lui aussi, 
victime lui aussi, mais d’une tout autre 
façon. Azdyne est le père de Samy, l’un 
des assaillants du Bataclan, tué par les 
forces de l’ordre intervenant ce soir-là.
Ces deux pères privés de leur enfant – 
dont l’une est la victime de l’autre –, se 
retrouvent pourtant dans cette perte 
due à la violence des Hommes qu’ils 
condamnent l’un comme l’autre. Ils se 
retrouvent également dans l’indicible, 
face à une violence qu’ils aimeraient com-
prendre, portés l’un comme l’autre par 
des valeurs humanistes, qu’ils jugent à 
même de dépasser cette violence. Dans 
la rencontre de l’autre et dans le dialogue.
Il est très peu question de pardon dans 
le livre d’entretien qui résulte de leur 
rencontre. Qui pourrait pardonner à qui ? 
Qui pourrait demander pardon à qui ? 
Que pardonner ? Samy est mort. Il ne 
s’expliquera jamais devant la justice des 
Hommes. Il ne dira jamais son parcours, 
ce qui l’animait, ce qui lui a fait presser 
une détente. À tellement de reprises.
Il ne reste que la rencontre de ces pères, 
qui essaient de comprendre, tissent la 
vie de leurs enfants et la leur, leur édu-
cation et celles qu’ils ont données à Lola 
et à Samy. Il reste le respect mutuel qui 
habite leurs échanges. Il leur reste les 
mots, qui ne guérissent pas l’inguéris-
sable, mais qui leur permettent de sortir 
ensemble de l’indicible.  
Gérald Machabert
journal Réveil

Il nous reste les mots, Georges 
Salines et Azdyne Amimour, Robert 
Laffont, 2020, 210 p., 19 €.

pour toutes par l’œuvre du 
Christ sur la Croix. La com-
munauté chrétienne est donc 
au bénéfice d’une remise de 
dette fondamentale, gratui-
tement, par pure grâce. Et 
c’est ce pardon divin inouï 
qui nous propulse vers 
d’incessants pardons entre 
nous. Pardonner n’est pas 
spécifiquement chrétien, 
mais le chrétien est invité à 
pardonner soixante-dix fois 
sept fois (Matthieu 18.22), 
c’est-à-dire, selon la sym-
bolique des chiffres dans la 
Bible, à tout pardonner, tout 
le temps. À cause de la grâce 
première, qui le libère sans 

cesse du poids des endette-
ments mutuels.
Tout pardonner ? Pardonner 
sans cesse ? Est-ce possible ? 
Est-ce souhaitable ? N’y a-t-il 
pas de l’impardonnable ?
Tout d’abord, selon l’Évan-
gile, il y a bien un péché 
impardonnable  : le blas-
phème cont re  l ’E spr it 
(Matthieu 12.31). La seule 
offense que Dieu lui-même, 
lui qui est amour et pardon, 
ne pardonnera pas, c’est l’of-
fense contre le Saint-Esprit. 
On ne peut voir dans cette 
formule une quelconque 
méchanceté ou vengeance 
du Dieu de toute bonté, mais 
seulement un constat somme 
toute logique et mécanique : 
l’Esprit étant Dieu, celui qui 
ne reçoit pas le pardon de 
Dieu est celui qui le refuse. 
Celui qui se met délibéré-
ment en dehors de la grâce. 
Car par définition, le pardon 
ne peut s’exercer que sur 
celui qui l’accepte. L’amour 
véritable ne saurait s’imposer 
à quiconque n’en veut pas.
Mais pour ce qui concerne 
le s  of fe n s e s  e nt re  le s 
êtres humains, tout est 
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pardonnable. Ou du moins, 
rien ne saurait échapper à la 
décision de demander par-
don ou de pardonner : non 
pas sept fois (chiffre sym-
bolique de la complétude), 
mais soixante-dix fois sept 
fois (symbole de la totale 
complétude, de la com-
plétude intégrale). Cela ne 
signifie pas qu’il est facile 
de demander pardon ou de 
pardonner, mais ce principe 
évangélique est un puissant 
encouragement pour tous 
ceux qui veulent essayer. En 
se sachant au bénéfice d’un 
pardon primordial d’une 
puissance infinie.

Demander le pardon
M a i s  a lor s ,  c om me nt 
demander pardon, et com-
ment pardonner, lorsque l’of-
fense semble trop lourde ? Il 
va de soi que c’est à l’offen-
seur de demander pardon, et 
à l’offensé de pardonner, pas 
à quelqu’un d’autre. On peut 
rester sceptique devant les 
repentances collectives pour 
le comportement de nos 
ancêtres : pour l’esclavage, 
les persécutions religieuses, 
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L’ESPÉRANCE AVANT LE PARDON
  Corinne Gendreau

journal Ensemble

Après un traumatisme lié à 
une agression ou un atten-
tat, que se passe-t-il ? Nous 

avons tous en tête l ’af f irmation 
« Ils n’auront pas ma haine » pro-
noncée par l ’époux d’une femme 
décédée dans l’attentat du Bataclan 
en 2015, mais l ’absence de haine 
ne signif ie pas pardon. Évoquer 
le  pa rdon ressemblera it  à  u ne 
injonction quasi indécente pour 
les victimes et leurs proches, alors 
qu’elles luttent simplement pour 
leur survie. Je vous propose donc 
de découvrir le travail de thèse de 
Janique Perrin sur l’espérance. 
Elle s’interroge sur l’émergence de 
l ’espérance après un trauma. Elle 
affirme que l’espérance germe hors 
de la volonté humaine, qu’elle trans-
porte le souffrant au-delà de sa vie, 
malgré lui, que l’espérance surgit de 
la lecture d’œuvres littéraires, sans en 
être le thème principal. L’espérance se 
dévoile, se révèle, elle jaillit au-delà du 
texte, dans une puissance d’élévation, 
au cœur même du désordre. C’est ce 
que Ricœur appelle le « surplus de 

sens » d’un écrit. L’espérance arrive 
dans un dépassement du texte. Elle 
n’est donc pas un chemin, mais plutôt 
une irruption dans l’existence, à côté, 
ou plutôt enchevêtrée à la souffrance. 
La thèse de Janique Perrin est origi-
nale dans la mesure où l’espérance 

jaillit d’une expérience de lecture 
(les œuvres analysées sont Le lam-
beau de Philippe Lançon, Le patient 
anglais de Michael Ondaatje, La gué-
rison du possédé dans l’évangile de 
Marc et Non ti muovere de Margaret 
Mazzantini). Elle écrit : « Le lecteur 
est emporté et élevé vers une dimen-
sion qui dépasse le réel, confine à l’oni-
rique et fait appel à une disponibilité 
de l’imagination. La �transcendance� 
ne peut être présupposée, elle émerge 
de l’expérience de la lecture ». 
L’espér a nce  com me t r a nscen-
dance ; elle étudie le lien entre l’es-
pérance et l’espérance chrétienne. 
Des points communs 
se retrouvent, comme 
l ’ é m e r g e n c e  d ’u n 
« temps nouveau » et 
d’un « être nouveau », 
transformés à partir 
de l’expérience d’une 
vie fragmentée.   

les génocides… Si la victime 
d’un crime a disparu, ses 
proches peuvent pardon-
ner parce qu’ils sont aussi 
victimes, mais si la victime 
est vivante, c’est son affaire 
et non celle de ses parents. 
Le pardon doit être deman-
dé : pardonner sans exiger 
de repentance, c’est donner 
raison à l’offenseur et tort à 
l’offensé, c’est donc caution-
ner le mal. On pourrait ainsi 
s’endetter sans jamais payer. 
Mais si je suis l’offensé, je n’ai 
pas à attendre que l’offenseur 
vienne implorer le pardon, 
je peux aller vers lui pour le 
lui offrir en échange de sa 

repentance. Je peux aussi lui 
demander pardon pour les 
torts que j’ai commis à son 
égard : les torts sont plus sou-
vent réciproques qu’on ne le 
croit, et la reconnaissance 
des torts de l’un peut provo-
quer celle de l’autre, et fina-
lement un pardon mutuel. 
Reconnaître ma faute me 
permet d’être mieux préparé 
à pardonner quand je serai 
offensé à mon tour. Si je suis 
l’offenseur, en revanche, et si 
l’offensé me refuse son par-
don malgré ma repentance, 
je sais que Dieu pardonne à 
celui qui se repent. De même, 
l’offensé à qui l’offenseur 

refuse sa repentance (ou 
dont l’offenseur est décédé 
sans repentir) peut se tourner 
vers Dieu pour lui remettre 
son désir de pardonner. Le 
pardon peut ainsi devenir un 
style de vie : de même que les 
époux sont invités à renouve-
ler le « oui » de leur mariage 
chaque jour, de même la vie 
chrétienne pourrait être spé-
cifiée comme existence sous 
le sceau du pardon demandé, 
accordé et reçu.    

Frédéric Rognon, professeur 
de philosophie à la Faculté 
de théologie protestante de 
l’Université de Strasbourg. 

.../... Auteur notamment de  : 
Gérer les conflits dans l’Église
(Olivétan, deuxième édition, 
2014).

Avancer avec le pardon

Des points communs 
se retrouvent, comme 
l ’ é m e r g e n c e  d ’u n 

» et 
», 

transformés à partir 
de l’expérience d’une 
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En Église, les formations à la 
médiation sont encouragées

RESPONSABILITÉ ET 
SOLIDARITÉ

Qu and une situat ion 
s’envenime, quand les 
a priori et jugements 

obstruent toute relation sereine, 
la violence peut alors surgir, 
des souffrances s’éveillent, 
les personnes sont touchées 
dans leur identité, dans leur 
intégrité. Faire appel à des 
médiateurs permet d’envi-
sager de nouvelles perspectives. 
Même si celles-ci n’apparaissent 
bien évidemment pas au premier 
abord.

Des étapes à vivre
Les médiateurs vont être là pour 
écouter, écouter pleinement 
chacun sans partialité et avec 
neutralité. Cette impartialité/
neutralité est garante de l’espace 
donné pour chacune des per-
sonnes. Un cadre est soigneu-
sement posé où sont rappelés 
l ’espace et le temps que l ’on 
se donne, la manière de com-
muniquer en parlant pour soi 
et laissant parler l’autre, en se 
respectant et s’écoutant, en pré-
cisant le rôle de chacun. Et ce 
sont les personnes elles-mêmes 
qui, au fil de la médiation, trou-
veront les bonnes solutions pour 
elles-mêmes.
Du côté des médiateurs, tout 
au long du processus : écoute et 
reformulation, discernement des 
sujets qui doivent être travaillés, 
mise en évidence des besoins 
nécessaires à chacun et créati-
vité pour élaborer des solutions.
Souvent, on cherche la solution 
tout de suite, on veut régler le 

LA VOIE DE LA MÉDIATION

APAISER
  Sophie Zentz-Amédro
pasteure à Orange-Carpentras

Afin de dénouer les conflits, l’Église protestante 
unie promeut la formation à la médiation. 

Sophie ZentZ-Amédro s’est engagée dans un 
tel parcours (avec l’Institut des hautes études 

en médiation et en négociation, IHEMN).

Responsabilité et solidarité sont les maîtres-
mots de ce qui fonde les relations entre les 
Églises locales au sein de l’Église protestante 
unie de France, dans tous les domaines. 
Financièrement, cela se comprend aisément : 
toutes les Églises ne vivent pas dans le même 
contexte, mais toutes contribuent à la vie de 
l’ensemble. Telle région est-elle moins « riche-
ment dotée » ? Qu’à cela ne tienne : elle pourra 
compter sur la solidarité des autres régions.
De même, le budget de chaque région est 
établi en tenant compte des contributions de 
chacune des Églises locales, fixées dans un 
dialogue entre local et régional. La responsa-
bilité des Églises locales est alors de s’engager 
à verser la somme sur laquelle on s’est mis 
d’accord. Mais, comment les possibles difficul-
tés à verser ces contributions se gèrent-elles ? 
On pourrait rêver d’un monde idéal, où les 
conseils régionaux de notre Église apurent 
simplement les dettes des Églises locales 
qui n’ont pas réussi à verser ce à quoi elles 
s’étaient engagées… Mais, dans la réalité 
plus humaine que j’ai croisée dans différents 
conseils régionaux au cours de mes années de 
ministères, remettre leurs dettes aux commu-
nautés locales n’est pas aussi simple ! Parfois 
avec des postures assez « surplombantes » 
dans les discours tenus par les membres des-
dits conseils. Quelle pédagogie si nous remet-
tions les dettes des uns et des autres ? Quid de 
la responsabilité de l’Église locale si, face aux 
difficultés conjoncturelles ou plus durables, 
celle-ci peut s’en dégager ?
Face à des réactions parfois blessées, dans des 
relations plus ou moins faciles entre Églises 
locales et conseil régional, ne pourrait-on 
imaginer de vivre plus aisément selon l’es-
prit du Notre Père, où nous sommes invités 
à « “remettre leurs dettes” à ceux qui nous ont 
offensés » ? Au fond, c’est à tous que les dettes
sont remises !  
Gérald Machabert
journal Réveil

problème sans être passé par les 
différentes étapes nécessaires au 
dépassement du conflit. Or coller 
à ce qui est dit en écoutant vrai-
ment, pleinement, apaise déjà la 
personne écoutée. Discerner ses 
besoins la rassure. La médiation 
prend du temps, un temps néces-
saire et bénéfique qui ouvre sur 
un espace de dialogue renouvelé 
et de perspective d’avenir.

Et en Église ?
C om ment  env i s a ger  c e t te 
méthode très structurée dans 
les conf lits que nous côtoyons 
en Église ? Pouvons-nous être 
neutres et impartiaux entre 
membres d’Église ? Comment 
laisser libre cours à notre créati-
vité pour envisager les solutions ? 
Telles sont les questions qui sur-
gissent pour moi au fil de cette 
formation. Arriver à s’écouter 
et à se parler sans violence, dans 
le respect de l’autre, de sa digni-
té, de son intégrité : l’Évangile 
nous invite sur ce chemin de 
paix et d’amour, d’écoute et de 
reconnaissance.     
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Pour Mme A., le pardon ne 
signifie pas l’oubli. Les faits 
restent les faits et l ’ intolé-

rable l ’est encore. Le pardon est 
un lâcher-prise, une libération des 
chaînes qui maintiennent dans le 
passé, pour éviter que la vengeance 
et la colère g uident sa v ie.  Les 
hommes étaient tous devenus des 
ennemis, en gros, tous mis dans le 
même panier avec son violeur.

De la haine et de la colère
J’étais remplie d’agressivité, de haine 
et de violence envers l’autre masculin. 
Toute ma raison était rendue aveugle 
par mon vécu passé. Une violence 
immense m’envahissait, j’aurais pu 
tuer à coups de couteau mon violeur 
pour me faire justice, je voulais qu’il 
paye son crime.
J’ai fini par comprendre que toute 
cette colère intériorisée était dirigée 
vers moi. Une forme de victimisa-
tion qui m’obligeait à penser que je 
méritais ce que j’avais vécu. Après de 
longues années, j’ai enfin pu parler à 
ma mère : en libérant une première 

fois ma parole, le chemin de mon 
apprentissage a pu commencer.

Jusqu’au chemin du pardon
Il m’a fallu 20 ans de travail sur moi 
pour me libérer du poids des actes 
de cet homme. Vingt ans pour m’au-
toriser enfin à vivre. Mon passé ne 
pourra pas être changé, il faut que 
j’apprenne à vivre avec.
J’ai appris à pardonner pour me libé-
rer de toute cette colère que je retour-
nais contre moi-même. Si je gardais 
ma haine et ma colère, c’est comme 
si j’offrais ma vie à mon violeur. J’ai 
alors lâché prise sur ce passé, je dois 
vivre pleinement une nouvelle vie. 
J’ai aussi appris à me pardonner de 
m’être oubliée toutes ces années.
Après ce long travail, j’ai vécu une 
sorte de relèvement, une seconde ou 
nouvelle vie.
Pardonner a été un acte de libération 
et de délivrance. Attention, je n’ai 
rien oublié !
Mais je mérite la paix, une paix inté-
rieure, pour vivre ma vie de femme 
libre et courageuse.      
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PEUT-ON TOUT 
PARDONNER ?

  Témoignage de Mme A.

Il y a des actes comme un meurtre ou un viol que l’on pense 
ne jamais pouvoir pardonner. Pour certaines victimes, 

le chemin du pardon est douloureux mais possible.

Témoignage de madame A.

Avancer avec le pardon

PARDONNER… 
OUI, MAIS 
QUOI ?

Claudine a perdu un 
enfant lors d’un accident 

de vélo il y a quarante 
ans, renversé par une 
voiture. Pour elle, le 
pardon n’a jamais été 

d’actualité. Elle témoigne.

Quelles sont les 
circonstances de 
l’accident ?
La conductrice, en grande dépression, 
était sous médicaments. Lorsqu’elle s’est 
rendu compte que sa voiture avait percuté 
Laurent, elle a lâché le volant et fermé les 
yeux. La voiture s’est encastrée dans un 
mur entraînant notre fils.

Avez-vous pardonné 
à cette dame ?
Je n’ai pas de pardon à donner car je n’ai 
rien à pardonner. Notre fils était, sans 
doute, aussi coupable qu’elle, il a dû faire 
un écart brusque, tourner sans mettre son 
bras… Nous aussi, en tant que parents, 
nous avons eu notre part de responsabi-
lité. Nous n’aurions pas dû le laisser partir 
seul au collège. Malgré notre immense 
chagrin, je ne pouvais oublier sa grande 
détresse. Elle était mère, elle aussi.

Quels sentiments vous 
ont accompagnée à la 
suite de cette tragédie ?
Je n’ai jamais eu ni haine ni rancœur 
envers cette dame. Ces sentiments ne 
m’ont jamais effleurée, je cherchais trop 
auprès de mes autres enfants la paix et la 
raison de continuer à vivre.   
Propos recueillis par  
Élisabeth Renaud

2424

LE
 R

AL
LI

EM
EN

T 
Pr

ot
es

ta
nt

 >
 n

°7
04

 >
 A

vr
il 

20
22



Cinéma
UN AUTRE MONDE 
Un film de Stéphane Brizé, 2021, 1h36.

Musique classique
IL GIOCO DELLA CIECA 
Concerto di Margherita – Francesca Benetti, Tanja 
Vogrin, Giovanna Baviera, Rui Stähelin, Ricardo 
Leitão Pedro – voix et instruments. Arcana A498, 
2022.

Une des constantes du cinéma 
de Stéphane Brizé est de mettre 
en scène des individus qui ne 
trouvent plus leur « place ». Dans 
la société (Je ne suis pas là pour 
être aimé) ; dans la vie (Quelques 
heures de printemps, manifeste 
pour le droit de mourir dans la 
dignité) ; ou dans l’entreprise, 
sujet privilégié du cinéaste. De 
ce point de vue, Un autre monde 
forme une continuité avec La Loi 
du marché et En guerre, d’autant 
que Vincent Lindon joue dans 
les trois films un personnage 
contraint à choisir entre révolte et 
soumission.
Après avoir été vigile, puis syn-
dicaliste, Lindon est ici Philippe, 
un chef d’entreprise confronté 
en même temps à un plan social 
imposé par le patron du groupe 
auquel son usine appartient, et 
à la demande de divorce de sa 
femme Anne (Sandrine Kiberlain). Le 
cinéaste alterne scènes familiales 
et scènes, plus longues, d’entre-
prise. Les premières soulignent, 
par contraste, l’inhumanité gla-
cée des discussions à couteaux 
tirés autour du plan social. Le fils 
du couple, poussé à bout par le 
rythme de sa classe préparatoire, 

doit être hospitalisé en clinique 
psychiatrique et, au fil de ses soins 
et des moments passés ensemble, 
ses parents trouvent un apaise-
ment et une complicité dans leur 
relation. En parallèle, Philippe 
doit mener à bien un plan social 
imposé par les actionnaires du 
groupe, et exigé par Claire, l’arri-
viste et brutale directrice du pôle 
France ; plan qui met en danger les 
salariés et la survie de l’entreprise.
Le jeu sobre de Vincent Lindon 
repose sur un visage fermé, 
tendu, qui fait ressentir l’épuise-
ment, la perte de sens, causés 
par un système néolibéral décon-
necté des réalités de l’entreprise 
et obsédé par les gains à court 
terme. Comme dans La Loi du 
marché, et comme dans le film 
cousin Ressources humaines de 
Laurent Cantet, le cinéaste donne 
à voir un dilemme parfaitement 
tragique : obéir à ladite loi du 
marché en refusant empathie et 
affect comme Claire ; ou retrouver 
son humanité et « prendre soin » 
des siens. C’est la seule façon, en 
réalité, de faire advenir un autre 
monde.
Philippe Arnaud

Culture et médias

Louange
MERCI POUR LA VIE 
Un album acoustique et pop rock de Catherine 
Chastagner, 2019.

Si vous ne l’aviez pas vu passer… il faut découvrir cet album de 
musique acoustique : piano, guitare, violon-
celle accompagnent des paroles intimistes 
qui portent à la louange et à la communion 
avec Dieu. L’album est équilibré, avec aussi des 
morceaux pop rock plus rythmés. Un livret de 
16 pages, illustré par les tableaux de l’artiste 
Marie Salomé Le Guéhennec – alliant science, 
art et spiritualité –, expose les circonstances 
de composition de l’album. Des chansons pour 
s’ouvrir à la vie !
Cécile Lajus

catherinechastagner.bandcamp.com/releases
mariesalome.fr

Tirant son nom du Concerto delle donne – un groupe de femmes musi-
ciennes à la cour de Ferrare à la fin du XVIe siècle –, l’ensemble Concerto 
di Margherita propose ici son premier album. Ses cinq membres, formés 

à la Schola Cantorum de Bâle, ont la particula-
rité de chanter en s’accompagnant, une pratique 
courante à l’époque. Cette spécificité assure une 
grande cohésion entre voix et instruments, et le 
choix d’une vingtaine de pièces courtes permet à 
l’ensemble d’expérimenter différentes manières 
de les combiner.
Outre les pièces vocales profanes de Monteverdi, 
Kapsberger, de Wert, d’India et Gastoldi, la 
musique instrumentale est également représen-

tée, par une diminution virtuose à la viole de gambe et deux canzone 
de Frescobaldi et Gabrieli, pour lesquelles l’utilisation quasi exclusive 
de cordes pincées (harpe, luth, théorbe et guitare) révèle des couleurs 
sonores particulièrement intéressantes et inhabituelles pour ce type de 
répertoire. Un disque aussi rafraîchissant qu’intimiste pour le printemps 
qui s’annonce !
Félix Verry
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Parmi les livres

Bible
Une lecture de la fi gure paternelle à travers la 
Bible

Bible
Un encouragement pour conduire sa vie

Dans un hameau des Cévennes, 
une famille est bouleversée par la 
naissance d’un enfant « inadapté ». 
Quelle sera sa place dans la fra-
trie ? L’aîné s’attache à lui d’un 
amour protecteur. La cadette se 
révolte, ressent dégoût et colère 
contre celui qui a détruit la com-
plicité avec son frère. Quelles 
douloureuses séquelles subsiste-
ront après la mort de cet enfant 
handicapé ? Un petit dernier va 
tenter de resserrer tous les liens. 
Comme dans les contes, la force 
vient des enfants, de l’amour fou 
de l’aîné qui protège, de la cadette 
révoltée qui rejettera le chagrin 
pour sauver la famille à la dérive. 
La rivière, le vent, les orages et 

les pierres sèches du mur de 
la terrasse sont les témoins de 
cette histoire, racontée avec une 
grande délicatesse. 

Annette Wiedemann

Tout est amour, Michel Barlow, Cabédita, 2021, 
96 p., 14,50 €

Jeunesse
Une adolescente en famille 
d’accueil

En cette période où se pose la 
question de la parentalité, André 
Wenin, éminent exégète catho-
lique, nous propose un parcours 
biblique sur la paternité. 
L es tex tes c hoisis  sont pr is 
essentiellement dans l’Ancien 
Tes t ament , mais aus si dans 
les évangiles. I l  explore les 
empreintes des parents sur l’en-
fant, par exemple par le choix du 
prénom, dont la signification a 
de l’importance dans la Bible. Il 
aborde la question de l’éduca-
tion et de la transmission. Il parle 
aussi des ruptures nécessaires, 
et de l’empreinte de Dieu dans 
certaines d’entre elles.
Il nous présente des pères démis-
sionnaires, ou toxiques, avec les 
conséquences que cela entraîne. Il 
parle aussi de deuil, d’héritage… 

Et puis de Dieu comme père (et 
mère !), du Père pour Jésus, et 
bien sûr du Notre Père de la prière.
Ce petit livre facile à lire ne donne 
pas de leçon mais propose plu-
tôt des pistes variées pour faire 
réfléchir le lecteur sur un sujet aux 
facettes multiples.
Françoise Giffard

Ce que dit la Bible sur la paternité, André Wenin, 
Nouvelle cité, 2021, 128 p., 14 €

Michel Barlow nous invite à une 
promenade dans l’évangile et les 
épîtres de Jean pour découvrir le 
cœur de leur message.
Il analyse l ’emploi des deux 
verbes grecs utilisés pour parler 
de l’amour  : agapaô et philéô
pour en déduire le sens. Il explore 
les relations entre Dieu et les 
Hommes. Il nous parle du disciple 
que Jésus aimait. Il nous emmène 
à la rencontre du Ressuscité.
Il nous fait sur tout découvrir 
un Dieu qui ne se présente pas 
comme Tout-Puissant et à la gloire 
écrasante, mais au contraire 
comme un Dieu tout amour, qui 
laisse la liberté aux Hommes. Et 
Jésus est un visage concret de ce 
Dieu-là.
Le travail sur le texte est sérieux 
mais est aussi un encouragement 
à fonder sa vie sur cette convic-
tion : « Dieu est Amour ».

La lecture est agréable car contex-
tualisée avec des témoignages 
de personnes rencontrées sur 
leurs questionnements ou leur 
foi. Il sait rendre réel et proche 
le contexte des destinataires des 
trois épîtres de Jean.

Françoise Giffard

S’adapter, Clara Dupont-Monod, prix Fémina 
2021, prix Goncourt des lycéens 2021, prix 
Landerneau 2021, Stock, 2021, 175 p., 18,50 €

« Tu les aimes autant que tes frères 
et sœurs ? » Voilà le genre de ques-
tions auxquelles la scénariste et des-
sinatrice, sœur d’accueil, a souvent 
dû faire face. Dans cet album, elle 
raconte le quotidien d’une grande 
famille, sorte de tribu pleine d’éner-
gie de six enfants (dont deux placés) 
et deux parents, vivant dans une 
maison en lisière de la forêt. Un quo-
tidien mouvementé, qui le devient 
davantage lorsque le juge leur 
annonce que Soledad, 14 ans, a le 
droit de retourner vivre chez sa mère 
biologique. Que va alors décider cette 
jeune ado ? Tiffanie Vande Ghinste ne 
cherche pas, ici, à disséquer le sujet 
des familles d’accueil. Elle assume 
au contraire un point de vue intérieur 
et émotionnel, et donc forcément 

Déracinée, Soledad et sa famille d’accueil, Tiffanie 
Vande Ghinste, La Boîte à bulles, 2021, 128 p., 20 €

Roman
La naissance d’un enfant handicapé racontée 
par sa fratrie

partial – comme l’illustre la repré-
sentation des assistances sociales 
en espèces de sorcières. D’un trait 
remuant et coloré, l’autrice belge 
retranscrit sa propre expérience, un 
ressenti personnel mais ô combien 
précieux autour d’un thème encore 
peu abordé en bande dessinée.

Aurélien Lachaud
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Altkirch –  
Montreux-
Vieux
Pasteur :  
Catherine Pichard Knorst
16 rue de Ferrette, 
68130 Altkirch
Tél : 06 33 51 91 93
moische@wanadoo.fr
Trésorière :  
Christine Beroud
9b rue des Carrières, 
68130 Altkirch
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Billet
Vous avez dit Carême ?
Quand vous lirez ces lignes, nous serons 
vers la fin de cette période du Carême, 
synonyme de jeûne, d’abstinence, de 
pénitence, qui précède Pâques. Quoi, 
vous n’avez pas changé vos habitudes 
durant ces 40 jours ?!
C’est vrai, nous ne sommes plus au temps 
de l’Église ancienne et les protestants ne 
sont guère concernés par ces pratiques. 
Faire pénitence ? Je ne suis pas certaine 
que ce mot résonne encore aux oreilles de 
nos contemporains. Il s’agit de se priver 
de quelque chose qui nous tient à cœur : 
fini les grignotages, plus d’alcool, moins 
de cigarettes, etc. Et le boogie-woogie 
alors ? Souvenez-vous : « mes bien chers 
frères, mes bien chères sœurs, pas de 
boogie-woogie avant vos prières du soir » 
et pas de boogie-woogie du tout pendant 
le Carême ! Question très délicate que 
celle-ci. Si on en croit des enquêtes 
récentes, malgré les confinements 
successifs, les Français passent moins de 
temps sous la couette qu’il y a quelques 
années. La promiscuité ne favoriserait 
pas le désir et ils sont si occupés à surfer 
sur les réseaux sociaux qu’ils en oublient 
le b.a.-ba du couple, ce qui différencie 
l’amitié du véritable amour : l’osmose 
de deux corps. Le temps passé sur 
l’ordinateur a réduit fortement le boogie-
woogie. Le temps passé à créer des liens 
avec des amis virtuels a diminué le lien 
véritable avec son conjoint.
Vite, il nous reste quelques jours pour 
nous recentrer sur l’essentiel : une sorte 
de jeûne tourné vers les autres. Je veux 
dire vers ceux qui sont près de nous. 
Faire le jeûne des réseaux sociaux pour 

Secteur Sud-Trois Frontières

Altkirch –  Montreux-Vieux.................................................................................27
Cernay........................................................................................................................28
Dynamique mulhousienne...............................................................................31
Guebwiller................................................................................................................29
Huningue...................................................................................................................27

Nouvelles 
de vos Paroisses

Mulhouse Saint-Paul.............................................................................................31
Riedisheim – Rixheim............................................................................................30
Saint-Louis.................................................................................................................27
Thann – Fellering....................................................................................................28

à 15h45. 2e année : le samedi 2, de 14h 
à 16h30.

Partage biblique
Le pasteur Fabrice Pichard Knorst vous 
propose un partage biblique autour du 
livre des Actes. Prochaines rencontres 
les mercredis 6 et 27, de 20h à 21h30 au 
foyer protestant. Un moment convivial 
pour apprendre, se questionner, 
discuter…
Vous êtes tous les bienvenus !

À méditer
« Celui qui accepte le mal sans lutter 
contre lui coopère avec lui. »
Martin Luther King    

©
 D

R

Altkirch > Catéchisme première année, première sortie sans masque !

se retrouver avec soi-même pour mieux 
rejoindre ses proches. Découvrir le silence 
rempli d’espérance, le silence qui permet 
de faire le bilan de ses choix et dans 
un tête-à-tête avec Dieu, retrouver les 
chemins qui vont vers autrui.
Vous n’avez pas encore rencontré Dieu ? 
Le Carême n’est pas réservé aux seuls 
chrétiens. C’est important de s’arrêter, 
d’arrêter de courir après des chimères, 
de stopper le cours du temps pour 
trouver un désert où l’on se retrouve 
nu de tout parasite extérieur. Un désert 
qui se remplit peu à peu de ce qui est 
primordial, indispensable.
À chacun de trouver sa « pénitence », celle 
qui peut coûter au départ mais qui ouvre 
des horizons inconnus, des contrées à 
découvrir ou redécouvrir. Essayez, et qui 
sait ce que vous trouverez à l’arrivée. Les 
voies du Seigneur sont impénétrables. 
Et puis, de toutes les façons, les voyages 
forment la jeunesse.
Mes biens chers frères, mes bien chères 
sœurs, pas de réseaux sociaux avant de 
faire vos prières du soir mais en ce qui 
concerne le boogie-woogie… Vous avez 
encore quelques jours et plus si affinité !
Catherine PK

Cultes cf. p35

Agenda
Formation
Club biblique : dimanche 3, 10h à 
11h15, pendant le culte. 
Catéchisme : 1re année : prochaines 
séances les mercredis 6 et 27, de 14h30 

Saint-Louis
Pasteur et président : 
Christian Schluchter
4 rue du temple,  
68300 Saint-Louis
Tél. : 03 89 67 18 60 -  
07 49 23 31 01
paroisseprot.stlouis@
wanadoo.fr
Secteur centre : temple : 
11 rue de Mulhouse
Foyer : 2 rue du temple
Secteur Bourgfelden :  
5 rue de la Charité, 
68300 Bourgfelden

Gottesdienst in deutscher Sprache. Ihr 
seid herzlich willkommen.
Culte de famille : le 1er mai, à 10h15, à 
Saint-Louis.

Agenda
Formation
Catéchisme : les samedis 2 et 30, de 
10h à 11h30, au foyer protestant.

Mot d’ordre pour le mois 
d’avril 2022
« Marie de Magdala se rendit auprès 
des disciples et leur annonça : “J’ai vu le 
Seigneur”. Et elle leur raconta ce qu’il lui 
avait dit » (Jean 20.18).
Sprichtwort für April 2022
Maria von Magdala kam zu den Jüngern 
und verkündete ihnen : ich habe den 
Herrn gesehen. Und sie berichtete, was 
er ihr gesagt hatte (Johannes 20.18).

Groupe des enfants
Le groupe reprendra ses activités en 
automne.

Groupe des jeunes
Merci de consulter la presse locale 
ou de s’adresser au pasteur Christian 
Schluchter ou à Jeannette Becker.

Conseil presbytéral
Jeudi 7, à 19h30, au foyer.

Appel financier
L’appel financier a dû parvenir dans 
vos boîtes aux lettres. Nous avons 
besoin de votre soutien notamment 
financier pour notre Église (paroisse : 
travaux, consistoire, missions). Nous 
remercions ceux qui nous ont déjà fait 
parvenir leur don et ceux qui vont le 
faire.                

Cultes cf. p35
Gottesdienst in Bourgfelden.
Wir versammeln uns am Karfreitag, dem 
15. April 2022 in Bourgfelden für ein 
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Thann – 
Fellering
Pasteure : Anne 
Heitzmann-Geiss
14 rue du temple,  
68800 Thann
Tél. : 03 89 37 37 36 - 
06 56 79 03 14 
annerhg@yahoo.com
Présidentes des Conseils :
• Thann :  
Anne Heitzmann-Geiss
• Fellering :  
Claudine Graber
Tél. : 03 89 38 23 18
c.graber@hotmail.fr

Cernay
Pasteur et président : 
Frédéric Wennagel
9 faubourg de Colmar,  
68700 Cernay
Tél. : 03 89 75 40 87
06 52 90 10 89
f.wennagel@free.fr
www.protestants-cernay.org
Nous contacter :  
info@protestants-cernay.org
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Secteur Vosges

Nouvelles 
de vos Paroisses

Thann > Les Mandolines mulhousiennes
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R
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R

Au cours de sa carrière, il a travaillé 
30 ans chez Thann-et-Mulhouse, 
aujourd’hui Tronox et Potasse et Produits 
Chimiques devenu Vynova. Il nous livrera 
son témoignage de vie et les secrets de 
son dynamisme et de son goût de vivre.

Veillée musicale de carême
Le vendredi 8 à 18h au temple de Thann 
avec Caroline Fest et Claire Ledain.    

Concert
Le dimanche 10, nous aurons le 
plaisir d’accueillir « Les Mandolines 
mulhousiennes » à 16h au temple de 
Fellering.

Séjour jeûne
Du mardi 19 au mardi 26, au 
Hohrodberg, cf. p4.
  

Cultes cf. p35

Agenda
Chorale
Le jeudi à 19h30.

Partage biblique
Le mercredi 13 à 14h30 à Thann, nous 
poursuivons la lecture des lois de vie de 
Simone Pacot.

Partage et prière
Le vendredi 1er à 19h chez Claude Brand 
à St-Amarin.

Église verte
Rdv au jardin de Fellering, les samedis 
de 10h à 12h.

L’invité du mois 

Cultes cf. p35
Le dimanche 3, cela fera quelques jours 
que nous serons au printemps. Alors ce 
jour-là, à Cernay, le Conseil presbytéral 
vous invite à venir au culte avec votre 
tablier et vos gants de jardinier.
Semaine sainte 
Dimanche 10 : en la chapelle de l’Eau-
Vive à Wittelsheim, nous serons invités à 
entrer avec Jésus à Jérusalem ou plutôt, 
symbolique de ce récit, à le laisser entrer 
dans nos vies.

Cultes cf. p35

Agenda
Formation
Catéchisme : voir la chronique de 
Saint-Louis.

Huningue
Pasteur : NN
4 quai du Rhin,  
68330 Huningue
Tél. : 03 89 67 21 03
paroisse.reformee.
huningue@wanadoo.fr

Événement
Groupe du 3e âge = Seniorenkreis : il 
n’y aura pas de Stübli au mois d’avril.

Musique et chant
Les répétitions de la chorale C(h)oeurs en 
joie ont lieu les lundis de 17h30 à 19h 
au foyer paroissial de Huningue. Pour 
tout renseignement, veuillez appeler le 
06 31 69 68 21.

Prière des femmes
La prière des femmes est suspendue 
jusqu’à nouvel ordre.                

Billet
Chers amis de la paroisse
J’aurais aimé profiter de mon isolement 
« Covid » de quelques jours pour prendre 
des nouvelles téléphoniques des uns et 
des autres. Mais en plus de mon nez qui 
coule comme une fontaine, la fatigue 
vient contrecarrer mon projet. Alors je 
pense à vous. À cette grande famille que 
nous formons. Famille bienveillante aux 
contours flous ; il y a ceux que je vois 
quasiment chaque semaine, d’autres 
rencontrés lors d’une fête, d’une visite ou 
à l’occasion d’un culte particulier. Ceux 
dont les enveloppes de soutien arrivent 
dans les boîtes des paroisses. Cette 
grande famille où chacun a sa valeur, sa 
place, quelle que soit la distance. Cette 
grande famille que je porte dans mes 
prières quotidiennes. La grande famille 
de ceux qui cherchent avec ferveur, dans 
la Bible et dans la vie, les traces de Dieu, 
les traces de sa lumière à refléter dans 
notre monde.
Bien à vous,
Anne Heitzmann

Daniel Froessel est docteur en droit, 
marié, père de trois enfants et grand-
père. Il est citoyen thannois depuis 1963 
et membre de plusieurs associations 
nationales et internationales.
Mais surtout, à 89 ans, Daniel Froessel 
poursuit son activité dans le domaine 
juridique depuis plus de 60 années, 
comme juriste d’entreprise pendant 
34 ans, puis comme avocat depuis 1994 
et jusqu’à présent.
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Pierre et l’autre disciple, à bout de souffle, 
au bout du chemin, entrent dans le 
sépulcre vide. L’autre disciple vit et crut.
Qui donc es-tu, toi, le Vivant qui réalise 
pour nous les Écritures ?
Marie de Magdala pleure devant le 
tombeau. Où l’ont-ils mis ? Soudain elle 
se dresse… quelqu’un l’appelle…
Qui donc es-tu, toi, le Vivant qui me 
connaît par mon nom ?
Les disciples emmurés entretiennent 
leurs craintes. Au milieu d’eux, une 
présence…
Qui donc es-tu, toi, le Vivant qui nous 
donne la victoire sur toutes nos peurs ?
Les disciples, joyeux autour du Seigneur, 
reçoivent le souffle de l’Esprit.
Qui donc es-tu, toi, le Vivant qui nous 
recrée et nous envoie ?
Thomas, l’absent, le discoureur du 
sensible s’incline. « Ne sois pas incrédule 
mais crois ! »
Qui donc es-tu, toi, le Vivant qui fais jaillir en 
moi ce cri : « Mon Seigneur et mon Dieu. »
Claude Caux-Berthoud, 
Prier le temps d’une pause

Cultes cf. p35
Semaine sainte
Les lundi 11, mardi 12, mercredi 13 et 
jeudi 14 de 18h à 18h30 auront lieu 
des vêpres. Ces vêpres, organisées par 
l’Ensemble des Églises chrétiennes de 
Guebwiller, se tiennent chaque fois dans 
une autre église : le temple protestant 
(lundi & jeudi), l’église St-Léger (mardi), 
l’église évangélique (mercredi).

Agenda
Depuis quelques mois nous avons pris 
l’habitude d’envoyer, à une fréquence 
régulière, un bulletin de notre paroisse 
avec les dernières informations à 
celles et ceux parmi nous qui nous ont 
communiqué leur adresse mail.
Je vous prie de nous envoyer votre 
adresse mail si vous souhaitez recevoir 
ce bulletin.
Il est également à consulter sur le 
site de la paroisse : www.protestants.
guebwiller.com.

Formation
Catéchisme : les jeunes concernés 
ont reçu une invitation avec les dates 
exactes.

Bible en main
Mercredi le 20 de 17h à 18h30. Au 
programme le Symbole des Apôtres.

Rendez-vous des copains
Les enfants concernés 
recevront une invitation 
avec la date exacte.

Compagnie de la Marelle La vengeance 
du pardon, un texte d’Éric-Emmanuel 
Schmitt.

Internet
Le site internet de la paroisse www.
protestants-cernay.org fonctionne 
depuis maintenant quelque temps. 
Nous essayons de le tenir à jour et de 
l’enrichir régulièrement de nouveaux 
articles. N’hésitez pas à nous y retrouver. 
Parallèlement, nous souhaitons 
pouvoir recueillir votre adresse mail 
pour faciliter notre communication et 
votre information quant aux activités 
proposées par la paroisse. Merci à vous 
de nous la communiquer.

Dans nos familles
Obsèques : Mme Nicole Kronenberger 
(86 ans) le 24 février à Cernay ; M. Claude 
Furling (88 ans), le 24 février à Cernay.

In mémoriam
Claude Furling nous a quitté. Entré au 
Conseil presbytéral en 1997, il en avait 
été nommé secrétaire en 2000 avant 
d’être réélu en 2003 et d’en assurer la 
présidence jusqu’en 2009. De 2000 à 
2009, il a été l’un de nos délégués au 
consistoire. Professeur de lettres en 
retraite, Claude a mis autant de passion 
dans ses divers engagements que dans 
l’exercice de son métier. Il ne se passait 
rien dans la paroisse sans qu’il ne vienne 
faire un tour. Homme de convictions, 
exigeant envers lui-même comme 
envers les autres, mais toujours dans 
le respect, il a mis ses compétences au 

Vendredi 10 : culte du Vendredi saint 
à 10h, en la chapelle de l’Eau-Vive à 
Wittelsheim, avec célébration de la sainte 
cène. Nous serons réunis autour de la 
croix pour nous souvenir de la mort du 
Christ et célébrer le pardon.
Dimanche 21 : culte de Pâques à 10h, au 
temple de Cernay avec célébration de la 
sainte cène. Réunis autour d’un tombeau 
vide pour célébrer la vie et l’espérance.

Agenda
Formation
Étude biblique : le jeudi 7 à 19h30, 
nous poursuivrons notre lecture du livre 
de l’Apocalypse.
Catéchisme commun aux deux 
années : le mercredi 6 de 14h à 15h30. 

Club biblique
Pas de rencontre en avril. Le club 
biblique reprendra en septembre.

Soirée jeux
Le samedi 30 à 20h au foyer paroissial. 
Un temps pour se rencontrer tous âges 
confondu autour du jeu de société. Tous 
ceux qui aiment jouer sont les bienvenus, 
petits et grands.

Groupe artisanal
Le groupe artisanal vous propose 
de nombreuses et sympathiques 
décorations de tables ou de fenêtres 
pour les fêtes de Pâques. Leur stand 
vous attendra à l’issue des cultes de la 
Semaine sainte. Vous pouvez aussi, si 
les doigts vous démangent, rejoindre 
cette petite équipe. Contact avec Gilberte 
Strohecker (03 89 37 52 19).

Groupe œcuménique
Les lundis 11 et 25 à 14h15. Toujours 
dans l’échange fraternel entre nos 
expressions de foi à la recherche des 
saveurs d’Évangile proposées par le 
diocèse de Strasbourg sauf si un autre 
sujet vient à surgir dans nos discussions.

Conseil presbytéral
Réunion du Conseil le vendredi 8 à 19h30.

Volontaires… vous avez dit 
volontaires ?
Avec les beaux jours reviennent aussi 
les travaux d’entretien extérieur des 
bâtiments paroissiaux (tailles, tontes, 
entretiens divers, aménagements 
extérieurs…). Nous sommes toujours 
à la recherche de volontaires prêts à ce 
service. Merci de prendre contact avec 
le pasteur.

Une date à retenir
Vendredi 20 mai, à 20h au cercle familial 
de Cernay : le nouveau spectacle de la 

Guebwiller > Bible en main

Guebwiller
Pasteure-vicaire : 
Dieuwertje Zantingh
1 rue des Chanoines, 
68500 Guebwiller
Tél. : 03 89 76 9 1 57 
06 31 16 02 83
dzantingh@outlook.com
reforme.gueb@outlook.com
Président :  
Nathanaël Butterlin
Tél. : 06 07 74 57 93
Sacristain : Jacky Meyer
Tél. : 06 45 65 87 86.
www.protestants-guebwiller.com

service notamment de l’école alsacienne 
des chiens-guides d’aveugle de Cernay 
dont il a été le vice-président, comme au 
service du Crédit Mutuel des enseignants 
de Mulhouse dont il fut le cofondateur 
et président de district. Administrateur à 
l’Alsace et au centre de réadaptation de 
Mulhouse, président de la section basket 
féminin du FCM, il s’est aussi engagé 
auprès de la CCAS de Cernay. C’est avec 
reconnaissance pour la vie que Dieu lui 
a donné que la paroisse a entouré son 
épouse Monique et sa famille à l’occasion 
de ses obsèques.                

Billet
À méditer
« On a enlevé du tombeau le Seigneur, 
et nous ne savons pas où on l’a mis » 
(Jean 20.2).
Présence du ressuscité
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Riedisheim 
– Rixheim
Pasteur référent :  
Hubert Freyermuth 
Tél. 03 69 07 35 05 
Port. 06 03 51 83 69 
Secteur Riedisheim-Hardt 
Temple et presbytère :  
12, rue de la Marne 
68400 Riedisheim 
Tél. : 03 89 44 00 65 
Secteur Rixheim, 
Habsheim et Collines 
Presbytère 37,  
Grand’Rue Pierre Braun 
Temple : 8 rue Wilson 68170 
Rixheim 
Vice-président :  
Marc Ritzenthaler
Tél. 06 19 98 63 51 
marc.ritzenthaler@
protonmail.com
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Secteur Hardt et Collines
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Ouvroir
Rendez-vous le deuxième mercredi du 
mois pour les personnes intéressées 
par de petits travaux manuels. Pour 
des renseignements supplémentaires, 
contactez Christiane Kempf au 
03 89 76 57 19.

Méditation musicale
Comme l’année dernière Claire Ledain 
(orgue) et Caroline Fest (mezzo-soprano) 
nous proposeront une méditation 
musicale : le samedi 9 à 18h au temple.

Visites
Si vous souhaitez une visite ou si vous 
connaissez une personne qui aimerait 
que je lui rende visite, n’hésitez surtout 
pas à prendre contact avec moi.
Vous pouvez m’appeler au 
03 89 76 91 57 ou sur mon portable au 
06 31 16 02 83 (sauf le lundi qui est mon 
jour de congé). Et si vous êtes connectés 
par courriel à l’adresse suivante : 
dzantingh@outlook.com.

Conseil presbytéral
À tout moment vous pouvez prendre 
contact avec l’un des conseillers, à 
l’occasion d’un culte. Pour joindre 
le président, Nathanaël Butterlin, 
téléphonez au 06 07 74 57 93.

Dans nos familles
Décès
M. Christian Langs est décédé à l’âge de 
66 ans le 28 décembre 2021.
M. Claude Baudendistel nous a quittés à 
l’âge de 85 ans le 5 février 2022.
Nos pensées sont avec les familles en 
deuil et avec tous les paroissiens qui 
connaissent des problèmes de santé, 
avec les personnes seules et avec celles 
et ceux qui vivent une période difficile 
dans leur vie. 
Une carte, un coup de téléphone, une 
visite de votre part peut déjà faire la 
différence.
Et je vous prie de me tenir au courant 
si vous connaissez autour de vous des 
paroissiens qui traversent une période 
difficile.
Déménagement
Mme Marguerite Terlez (ancienne 
adresse : 37 rue de Lucerne à Guebwiller) 
vient de déménager à Pfastatt. Elle 
m’a permis de vous communiquer sa 
nouvelle adresse : Korian la Cotonnade, 
Maison de retraite (EHPAD), 2 rue des 
Étoffes, 68120 Pfastatt.
Une carte lui fera un grand plaisir.                

Billet
Humeur printanière ?
C’est vrai que nous l’attendons tous avec 
impatience, ce printemps où « Après la 
longue attente, après le rude hiver, la 
nouvelle éclatante ébranle l’univers » 
(cantique All 31-04) et nous nous 
réjouissons maintenant que les jours 
s’allongent à nouveau : « Le printemps est 
arrivé, la belle saison ! L’amour et la joie 
sont revenus chez toi », chantent Michel 
Fugain et tant d’autres poètes pour fêter 
le retour du printemps. Pas aussi simple 
dans nos vies, ce moment où depuis la 
nuit des temps, la Vie reprend le dessus. 
Les Pâques chrétiennes que nous nous 
apprêtons à fêter nous rappellent tout 
cela. Pour autant, nous ne pouvons pas 
encore, les uns et les autres, proclamer 
« Fini le dur tourment ». Mais assurément, 
c’est un point de vue différent qui nous 
est donné depuis la croix de Jésus en 
qui nous reconnaissons le Christ. Et ceci, 
je le crois, je l’espère, change tout. Car, 
oui, en ce qui concerne le Sauveur que le 
monde attend, la place est prise depuis 
près de 2000 ans et il nous appartient 
d’en être les témoins fidèles… modestes 
et convaincus.

Cultes cf. p35
La consultation du site internet de 
la paroisse permet de s’assurer que 
les cultes et activités auront bien lieu 
comme indiqué.

Agenda
Formation
Club biblique : un samedi par mois de 
14h30 à 16h30 à la salle paroissiale de 
Rixheim, avec Christian Slisse et Doris 
Butzbach. Pour tout renseignement : 
03 69 19 26 99.
Catéchisme : formation de 2 années 
avant la confirmation. Inscrivez vos 
enfants nés en 2009 ou avant, auprès du 
pasteur Freyermuth.

Catéchisme pour adulte
Le jeudi 21 à 20h à la salle de Riedisheim 
animé par Emmanuelle Di Frenna, 
pasteure, aumônier des hôpitaux.

Regards Croisés
Ce moment convivial de partage et 
d’échange sur l’actualité inspiré par les 
concepts de Café-Philo ou Café-Théo 
aura lieu au restaurant « Au bon accueil » 
à Ottmarsheim le mercredi 20 de 19h30 
à 21h avec pour thème : « Pâques pour 

nous aujourd’hui : détox spirituelle de 
printemps ou cure de chocolat ? ».

Amicale des retraités
Repas : le jeudi 7 à midi au restaurant 
St-Vincent à Riedisheim. Prendre 
contact avec Jacqueline Landerer au 
03 89 44 91 08 pour renseignement et 
inscription.
Thé-Café-Partage : moment de partage 
et de convivialité le mercredi 6 de 14h30 
à 16h30 à la salle paroissiale de Rixheim. 
Pour des questions pratiques, merci de 
vous annoncer auprès du pasteur.

Prière
Groupe de Partage et de Prière : tous 
les mercredis à 7h30 (à vérifier) à la salle 
paroissiale de Rixheim. Renseignements 
auprès de Gilbert Duflot : gilbert.duflot@
numericable.fr.

Scoutisme
Éclaireuses et Éclaireurs Unionistes : 
groupe local à Riedisheim, cf. page 4.

Autre
Qi gong : tous les lundis à 20h à la 
salle paroissiale de Riedisheim sous la 
direction de M. François Navarro.    
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Agglomération Mulhousienne

Cultes
Nos différents cultes sont repris et 
détaillés dans le tableau de la page 35.
Chaque dimanche ou jour de fête, un 
culte est enregistré en vidéo. Vous 
pouvez le retrouver, ainsi que les 
précédents, sur notre chaîne YouTube 
« Dynamique Mulhousienne » (le lien 
peut être suivi également depuis la page 
d’accueil du site internet de nos paroisses 
www.protestantsmulhouse.fr).

Cultes en EHPAD
Au vu de la situation sanitaire fluctuante, 
n’hésitez pas à vous renseigner pour 
savoir ce qu’il en est. Le 3e jeudi du mois 
à 15h à la Fondation Dollfus (Dornach).

Culte à l’occasion du départ 
à la retraite de Fabienne 
Bringia
Fabienne Bringia, notre aumônier du 
centre hospitalier de Mulhouse, de 

Pfastatt et de Lalance prendra sa retraite 
début avril. Un culte sera célébré à 
cette occasion le samedi 9 à 17h à la 
paroisse Saint-Marc. Ce sera l’occasion 
de lui dire notre reconnaissance pour le 
beau ministère d’accompagnement des 
malades qu’elle a porté.

Dynamique mulhousienneMulhouse 
Saint-Paul
Pasteur et président : 
Philippe Aubert
18 rue Hubner,  
68200 Mulhouse 
Tél. : 03 89 42 06 65
philippe.aubert@evhr.net
Temple : 30A rue Hubner
Salle paroissiale :  
18 rue Hubner
Vice-président :  
Philippe Meyer
Tél. : 06 87 15 22 28
philmeyer1979@gmail.com

Cultes cf. p35
Tous les dimanches à dix heures au 
temple. Tous les premiers mercredis du 
mois à 15h à la Maison médicalisée de 
l’Arc.
Au moment où nous écrivons cette 
chronique, nous ne savons pas encore 
si nous pourrons prendre la Cène sous 
sa forme habituelle ou autrement. 
Le Conseil paroissial est conscient de 
l’attente de certains paroissiens de 
retrouver une pratique régulière de la 
Cène et nous le ferons dès que possible.

Agenda
Concerts
Dimanche 3 à 17h au temple. Ensemble 
Ludus dirigé par J-L Darbelay, Eva 
Garajewo mezzo-soprano. Haendel, 
Scarlatti, Vivadi.
Entrée libre, plateau.

Catéchisme d’adultes
Après deux séances consacrées à Karl 
Barth, et une à Dietrich Bonhoeffer, 
nous abordons la pensée de Jacques 
Ellul, philosophe et théologien né en 
1912 et décédé en 1994. Riche et parfois 
provocante, la pensée de Jacques Ellul a 
encore bien des choses à nous dire quant 
à la place de l’Évangile dans un monde 
sécularisé. Demandez les dates des 
séances au pasteur.

Dans nos familles
L’évangile de la résurrection a été 
annoncé aux familles de Roger Haberer 
et Roland Roellinger.       

• Secteur Mulhouse 
Centre ville
Vice-présidente : 
Catherine Foerderer
Temple Saint-Jean :  
10 rue de la Synagogue
Maison paroissiale :  
6 impasse des Cendres 
68100 Mulhouse
Tél. : 03 89 56 36 61
epral.mulhcv@free.fr
• Secteur Dornach
Présidente : Hadidja Blec
Temple & presbytère : 
8 rue Schoepflin 68200 
Mulhouse
Tél. : 03 89 42 30 77
jean-sebastien.laurain@
uepal.fr
• Secteur St-Marc
Présidente : Nicole Keller
Tél. : 03 89 53 47 20
jeankeller@estvideo.fr
Temple : à l’angle de la rue 
des Romains et de la rue 
Robert Meyer
Presbytère :  
36 rue de Ruelisheim 
68200 Mulhouse
Tél. : 06 28 76 10 31
jeanmat.thallinger@gmail.
com

• Secteur St-Martin
Président : François Maurice 
Tschimanga
Temple & presbytère : 13 rue 
du Saule 68100 Mulhouse
Tél. : 09 52 03 48 78
saintmartinmulhouse@gmail.
com
• Secteur Terre Nouvelle
Présidente : Chantal Ngono
Centre communautaire : 
25 rue George Sand 68200 
Mulhouse (Tram 2/Illberg)
Tél. : 03 89 60 40 04
pasteur.terre.nouvelle@gmail.
com
• Secteur Illzach – Jeune-Bois
Président : Patrick Mosso
Temple : 1 rue de Mulhouse 
68110 Illzach
Maison Kielmann :  
4, rue de Mulhouse
Tél. : 07 67 20 51 80
paroissereformeeillzachjbois@
gmail.com

• Pasteurs au service de la 
Dynamique : 
Michel Cordier (Centre ville)
Tél. : 06 30 39 70 13
michel.cordier@uepal.fr
Jean-Sébastien Laurain 
(Dornach)
Tél. : 03 89 42 30 77
jean-sebastien.laurain@uepal.fr
Francis Muller (Terre 
Nouvelle)
Tél. : 03 89 60 40 04 - 06 12 
61 20 94
pasteur.terre.nouvelle@
gmail.com
Céline Sauvage (Illzach – 
Jeune-Bois) 
en congé maternité
Jean-Mathieu Thallinger 
(St-Marc)
Tél. : 06 28 76 10 31
jeanmat.thallinger@gmail.com
Pour la communauté 
camerounaise
07 81 41 54 75
tpc@terre-nouvellemulhouse.fr

Site internet : www.
protestantsmulhouse.fr

Dynamique mulhousienne > EHPAD
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Jeudi saint
Comme chaque année, nous aurons 
culte commun à cette occasion, à 20h à 
Terre Nouvelle.

Aube pascale 
Rendez-vous le dimanche de Pâques, 
dimanche 17, à 5h30, rue Léo Lagrange, 
à côté du pont sur l’Ill vers Brunstatt 
(près de la piscine de l’Illberg). Après 
une balade matinale, à l’écoute des 
textes des évangiles, à travers le bois des 
philosophes et le campus de l’lllberg, le 
soleil levant symbolisera pour nous la 
résurrection.
Nous prendrons ensuite le petit déjeuner 
à Terre Nouvelle (contribution libre – fi n 
prévue vers 8h).
L’inscription n’est pas nécessaire, mais 
soyez à l’heure pour ne pas rater le 
départ de la balade !
Renseignements : pasteur Francis Muller, 
03 89 60 40 04/06 12 61 20 94.

Culte commun du 
dimanche 24
Nous aurons la joie d’accueillir au 
temple St-Jean sœur Danielle Renaud, 
diaconesse de Strasbourg, en charge du 
centre communautaire du Hohrodberg. 
Elle partagera avec nous le quotidien 
des sœurs, une vie de prière en 

Culte tout-petits
En ces temps un peu 
particuliers, l’activité 
est suspendue. Nous 
réévaluerons la pertinence de cette 
proposition de culte pour tout-petits l’an 
prochain.
Nous vous proposons d’emmener 
vos enfants âgés de plus de 3 ans aux 
rencontres Godly Play à Illzach.
Pour être informés, n’hésitez pas à 
contacter un des pasteurs ou à consulter 
notre site internet.

Agenda
Dons en ligne
Nos trésoriers ont, en général, une 
préférence pour les chèques ou les 
virements permanents (n’oubliez pas 
d’en prévenir la paroisse pour être sûr 
de recevoir votre reçu fi scal), mais vous 
pouvez aussi faire un don en ligne pour 
votre paroisse ou pour les activités 
communes de la dynamique sur la 
plateforme de collecte de l’UEPAL (lien 
accessible depuis la page d’accueil du 
site internet de nos paroisses www.
protestantsmulhouse.fr).

Visites
Vos pasteurs se tiennent à votre 
disposition pour vous recevoir au 

presbytère, discuter avec vous au 
téléphone ou venir à votre domicile pour 
un temps de prière ou de sainte cène si 
vous ne pouvez plus vous déplacer.
N’hésitez pas à en faire la demande, par 
téléphone ou mail, à un pasteur.

Godly play (enfants de 3 ans à 10 ans)
La pédagogie Godly Play (ou « jeu divin ») 
s’adresse aux enfants de 3 à 10 ans. Les 
séances se déroulent toujours selon le 
même rituel (récit, questions, activité 
créative, prière, chant, bénédiction) 
avec un matériel renouvelé ! Nous ne 
reprendrons pas le temps du festin tant 
que l’épidémie est en cours.
Ces derniers mois entre l a fl ambée de 
l’épidémie et le congé maternité de la 
pasteure, des dates de rencontres ont été 
annulées ou reportées. Nous espérons 
revenir à un rythme régulier rapidement. 
Pour ce mois d’avril, nous vous proposons 
une rencontre le samedi 2 de 10h à 11h30 
au 4 rue de Mulhouse à Illzach. Durant 
cette séance nous nous préparerons à 
vivre la grande fête chrétienne de Pâques.
Pour plus d’informations ou pour être 
ajouté à la  liste de diffusion, contactez 
la pasteure Céline Sauvage ou consultez 
internet (site paroissial mulhousien ou 
page Facebook : 
@godlyplayprotestantmulhouse).

Dynamique mulhousienne > Le DéfapDynamique mulhousienne > Paris

communauté, tout en étant ouverte sur 
le monde.

Ciné-culte
Ciné-culte est un 
temps de culte, 
dans un lieu de 
culte, autour d’un 
fi lm (plus ou 
moins) culte.
Après une pause de presque 2 ans due à 
la crise sanitaire, le ciné-culte reprend !
Le cycle de cette année 2022 sera 
volontairement en lien avec les 
120 ans de la naissance du réalisateur 
mulhousien William Wyler et les 
100 ans de son départ pour les USA. 
Son immense carrière a notamment 
été récompensée par trois Oscars du 
meilleur réalisateur et une Palme d’or 
au Festival de Cannes. William Wyler 
sera mis à l’honneur durant toute 
l’année 2022, à Mulhouse. Il nous a donc 
semblé normal de s’y associer à notre 
manière.
Pour ce premier culte, nous ferons 
dialoguer les textes bibliques avec le fi lm 
« Mrs Miniver » (1942), premier fi lm pour 
lequel William Wyler a reçu un oscar du 
meilleur réalisateur.
Rendez-vous donc le samedi 9 à 19h30 à 
Terre Nouvelle.
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certitude.fr

68200 MULHOUSE
22 rue Schlumberger

09 53 16 52 84
mulhouse@certitude.fr

68000 COLMAR
5 rue des Blés
09 53 16 53 25
colmar@certitude.fr

68140 MUNSTER
3 rue du 9ème Zouaves

09 54 76 35 54
munster@certitude.fr

67600 SELESTAT
10 rue de Verdun
09 54 78 49 41
selestat@certitude.fr

57000 METZ
15 rue Lafayette
09 50 30 30 03
metz@certitude.fr

10000 TROYES
23 ter rue Charles Dutreix

09 84 02 97 72
troyes@certitude.fr

6 librairies à votre service
 dans le Grand Est
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Catéchisme
Notre prochain séjour nous emmènera 
à Paris. Accueillis par le Défap nous 
découvrirons le travail missionnaire 
de nos Églises, mais nous aurons aussi 
l’occasion d’aller visiter quelques lieux 
emblématiques protestants à Paris et 
bien sûr quelques collections au musée 
du Louvre ou du Quai Branly et de 
découvrir la ville.
Nous vous proposerons un reportage de 
ce séjour lors d’un de nos cultes à venir.

La Parole est dans le pré
Le rassemblement de tous les jeunes 
de l’UEPAL reprend après trois ans 
d’interruption. Il devrait réunir au moins 
500 jeunes du 4 au 6 juin dans les prés 
de Pfaffenhoffen (au nord de Haguenau). 
Cette année nous avons choisi pour 
thème « Insta-Life, choisis la vie ».

Autour de la Bible
Étude biblique à St-Jean
Cycle L’évangile selon Marc. Les 
jeudis 21.4 & 19.5 de 14h30 à 16h, 
maison paroissiale St-Jean (entrée par 
l’impasse des Cendres).
Étude biblique à St-Martin
Cycle La Bible et ses grands thèmes. Les 
jeudis 7.4, 5.5 & 2.6 de 19h30 à 21h à 
St-Martin.

Étude biblique à Dornach
Cycle Lecture-débat de la Genèse. Le 
2e lundi du mois de 19h30 à 21h, au 
sous-sol du temple de Dornach.
Partage biblique Saint-Marc – Illzach
Le lundi 11 de 18h30 à 20h à St-Marc. 
Bavards, curieux, discrets, biblistes 
expérimentés ou débutants, nous 
échangeons chaque mois autour d’un 
thème spirituel ou religieux ou d’un texte 
biblique.

Illzach > Les Veilleurs de l’Aube

assurent conjointement l’animation 
du groupe. Le jeudi 7 à 20h, nous 
poursuivrons notre étude sur le thème 
du salut !
Groupe biblique œcuménique Centre 
ville
Le dernier vendredi du mois à 17h30 en 
alternance dans les différents lieux de 
culte catholique, UEPAL, évangéliques 
du secteur Nepper-Nouveau bassin. Pour 
2021-2022, cycle L’évangile selon Luc.
Le vendredi 29 à 17h30 au poste de 
l’Armée du Salut (entrée rue du Chêne) 
« C’est quoi être important ? », Luc 14.7-24.
Groupe Bibliologue
S’exprimer au nom des personnages 
bibliques pour découvrir leurs émotions, 
discuter autour de la Bible, de la foi. 
Reprise à l’issue du congé maternité de 
la pasteure Céline Sauvage.
Groupe Vie et émotion
Temps autour de nos émotions, temps 
de parole et d’écoute interpersonnelle. 
Reprise à l’issue du congé maternité de 
la pasteure Céline Sauvage.

Œcuménisme
Le groupe des Veilleurs de l’aube (Illzach) 
nous propose mois après mois une 
citation et un dessin pour trouver souffle 
à notre vie.
« Ma grâce te suffit, car ma puissance 
s’accomplit dans la faiblesse » (2 
Corinthiens 12.9).

(manuscrit réalisé en 1154 à l’abbaye de 
Marbach).
Le 22 avril (à cause de la Semaine sainte), 
Jean-Jacques Finance fera revivre pour 
nous le Tigre (George Clemenceau).
Le 6 mai, Fabio Bortolin nous parlera 
de son travail au Centre d’Initiation 
à la Nature et à l’Environnement de 
Lutterbach (Le moulin nature).

Jardins de Pâques
Cheminer vers Pâques, c’est se mettre 
en route pour fêter la résurrection, la 
victoire de la vie sur la mort. Pâques 
est synonyme de renouveau, comme 
le printemps. Nous vous proposons, 
en collaboration avec Isabelle Kayser, 
fleuriste retraitée et conseillère 
presbytérale de Dornach, une vente 
de bulbes de jacinthes, primevères et 
jonquilles pour 2,50 € et des jardins de 
Pâques pour 10 €.
Cette vente aura lieu à l’issue des cultes 
du Vendredi saint et de Pâques au 
temple de Dornach, mieux vaut réserver 
en amont…
Il est également possible de les chercher 
le jeudi 14 entre 15h et 17h sur rendez-
vous en appelant au presbytère de 
Dornach (03 89 42 30 77).

Conseil paroissial Terre 
Nouvelle
Le samedi 2 à 9h30.

Groupe Gospel
Répétition à Terre Nouvelle le samedi 9 
à 9h30.

Osterputz
Nous vous proposons un temps de 
nettoyage et de taille des espaces verts 
autour du temple de Dornach le lundi 4 
de 8h30 à 11h30. Cordiale bienvenue !

Concert
Le samedi 7 mai à 20h, au temple de 
Dornach, concert de l’ensemble vocal La 
Saltarelle.
Entrée libre sur présentation du pass 
sanitaire, plateau.

Sortie paroissiale
Les sorties paroissiales renouvellent 
notre communauté dans un lieu porteur. 
Une sortie paroissiale, c’est l’occasion de 
renforcer les liens entre les paroissiens 
de nos différentes paroisses tout en 
s’ouvrant à d’autres réalités.
Nous vous proposons une escapade 
dans la vallée de la Bruche, au Ban 
de la Roche, sur les traces du pasteur 
Oberlin le dimanche 26 juin. Nous 
débuterons notre journée 
par un culte en l’église 
de Fouday et la 

La Théière
La « Théière » a repris ses activités avec 
quelques petits changements. Le temps 
convivial d’accueil est désormais de 
14h30 à 15h, suivi du thème du jour et 
d’un temps d’échange de 15h à 16h30, 
tous les quinze jours. Au temple St-Jean 
(maison paroissiale, entrée par l’impasse 
des Cendres).
Le 1er avril, Martine Hiebel nous 
présentera le Codex Guta-Sintram 

Étude biblique à Terre Nouvelle
Ce groupe œcuménique de partage 
biblique et théologique poursuit ses 
réflexions. Un pasteur et un prêtre 
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poursuivrons par une visite du musée 
Oberlin.
Afin de préparer au mieux cette journée 
(moyen de transport et repas), si cette 
escapade vous intéresse, merci de 
joindre le pasteur Jean-Sébastien Laurain 
(03 89 42 30 77).
Journée ouverte à tous, aux petits 
comme aux grands !

AG des amis de St-Marc
L’assemblée générale des Amis de 
la paroisse Saint-Marc se tiendra le 
dimanche 10 à 11h15 (à l’issue du culte).
Nous nous retrouverons pour la 
présentation des activités et des projets 
de l’association et pour un échange 
autour de la vie paroissiale. La rencontre 
sera suivie du verre de l’amitié. Chacun 
est invité à venir partager ce moment et 
nos débats.

Pour méditer, affirmer, 
proclamer, prier…
Une chanson de Frederik Mey pour 
la nuit du Jeudi saint ou avant l’aube 
pascale !
Songez que maintenant la lune pâle est 
sur la ville

p
ub

lic
ité

Songez que maintenant dans cette nuit 
douce et tranquille
Un homme ferme les yeux à jamais dans 
cette seconde
Et dans un lit miséreux, un rêveur est 
venu au monde
Songez-y dans cette nuit !
Songez que vous avez du pain et du vin 
sur vos tables
Songez que vous avez là des richesses 
incroyables !
Songez à ceux qui la nuit voient la lumière 
à vos fenêtres
Qui n’ont ni table ni lit. Songez que la 
misère est traître
Songez-y dans cette nuit !
Songez à ceux qui rient pour cacher qu’ils 
n’ont plus de larmes
Songez à ceux qui crient la voix brisée 
dans le vacarme
Et songez à ceux qui noient leur désespoir 
et leur faillite
Songez comme parfois un verdict se 
prononce vite
Songez-y dans cette nuit !
Songez que quelque part dans cette nuit 
sombre et secrète
Songez que quelque part on va compter 
les baïonnettes
Songez que s’il n’en manquait rien qu’une 
seule à cette somme

Cela pourrait épargner peut-être alors la 
vie d’un homme
Songez-y dans cette nuit !
Je me demande parfois, s’il faut quand 
même aimer ce monde
Il faut l’apprendre, je crois, à chaque 
instant, chaque seconde !
Songez-y dans cette nuit !

Dans nos familles
Baptême
Sont entrés dans la famille des baptisés : 
Michaël, Raphaël et Rose Hess, enfants 
de Sophie et Gaël Hess, le 20 février 
(Dornach).
Décès
L’évangile de la résurrection a été 
annoncé aux familles de Gérard Baum 
(mari d’Huguette Baum, ancienne 
conseillère presbytérale et trésorière 
de la paroisse de Dornach), Marguerite 
Boetsch, Simone Burgerey, André 
Dalmazir, Jacqueline Hoerter, Francine 
Riss, Jean-Pierre Spenlé.
Nos pensées et nos prières vont vers les 
familles.
Naissance
En tant que pasteure d’Illzach et de la 
dynamique mulhousienne, vous avez 
dû vous rendre compte de mon absence 
lors de ces derniers mois. Je suis en 

congé maternité depuis novembre 2021 
et les délais du Ralliement font que je 
vous annonce seulement la naissance 
de notre troisième enfant, un garçon : 
Gabriel Vannier Sauvage. Il est né le 
24 janvier à plus de 4 kg. Tout le monde 
se porte bien ! Je reviendrai en paroisse 
dès le 1er juin.

Brèves
Conférence de Gérard Siegwalt
Le 12 février dernier, le professeur 
émérite Gérard Siegwalt, ancien 
professeur de dogmatique à la faculté 
de théologie protestante de Strasbourg, 
nous a invités à réfléchir à la question 
« Où donc Dieu s’en est-il allé ? ».
Vous pouvez lire des extraits de son 
intervention en pages 6 à 9 de ce numéro 
du Ralliement.
Le texte intégral et la vidéo de la 
conférence sont accessibles sur le site 
internet protestantsmulhouse.fr.

Catéchisme
Séjour du mois de février. C’est par un 
beau soleil dans notre belle maison que 
nous avons passé trois jours au mois de 
février avec 13 catéchumènes autour du 
thème de l’Église et du culte.
À présent chaque jeune est en capacité 
de préparer lui-même un culte. Vous 
pourrez vous en rendre compte lors du 
culte du 27 mars si vous avez reçu ce 
journal à temps.
Cette compétence, ils l’ont découverte 
lors d’une veillée où ils sont devenus 
les « sauveurs du culte protestant ». 
Cette soirée les a projetés en 2050, au 
moment où le Big Bug avait détruit tous 
les ordinateurs et toutes les archives des 
Églises, lesquelles étaient alors devenues 
complètement virtuelles. C’est alors grâce 
aux jeunes devenus adultes qui avaient 
appris lors de leurs années catéchisme à 
célébrer un culte, que le culte protestant a 
pu être sauvé et se continuer.    

©
 D

R

Dynamique mulhousienne > Gérard Siegwalt
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Accorde-moi, Dieu miséricordieux, de désirer 
avec ardeur ce que tu approuves, de le rechercher 
avec prudence, de le reconnaître avec vérité, de 
l’accomplir avec perfection, à la louange et à la gloire 
de ton nom.

Mets de l’ordre en ma vie, et ce que tu veux que je 
fasse, donne-moi de le connaître, donne-moi de 
l’accomplir comme il faut et comme il est utile au 
salut de mon âme.

Rends-moi, Seigneur mon Dieu, obéissant sans 
contradiction, pauvre sans défection, chaste sans 
corruption, patient sans protestation, humble 
sans fiction, joyeux sans dissipation, triste sans 
abattement, grave sans rigidité, actif sans légèreté, 
animé de ta crainte sans découragement, sincère 
sans duplicité, faisant le bien sans présomption, 
reprenant le prochain sans hauteur, l’édifiant de 
parole et d’exemple sans faux-semblant.

Prière
Donne-moi, Seigneur Dieu, un cœur vigilant, que 
nulle curieuse pensée n’entraîne loin de toi ; un cœur 
noble, que nulle indigne affection n’abaisse ; un 
cœur droit, que nulle intention équivoque ne dévie ; 
un cœur ferme, que nulle adversité ne brise ; un 
cœur libre que nulle violente passion ne subjugue.

Accorde-moi, Seigneur mon Dieu, une intelligence 
qui te connaisse, un empressement qui te cherche, 
une sagesse qui te trouve, une vie qui te plaise, une 
persévérance qui t’attende avec confiance et une 
confiance qui te possède à la fin. Ô toi qui, étant 
Dieu, vis et règnes dans tous les siècles des siècles. 
Amen.

Saint Thomas d’Aquin († 1274)

PROTESTANT


